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M. Gérard Bégin, le maire de La Patrie, estime que la faillite 
de la firme Astell est une catastrophe industrielle pour sa mu­
nicipalité, où la population est encore sous le choc des 70 mi­
ses a pied entraînées par la ferm/ture de l'usine.

I/. .„ AFermeture de l'usine Astell

Le maire Bégin 
entend se battre
■ par Denis DUFRESNE

LA PATRIE — Le maire de La Patrie, Gérard Bégin, en­
tend faire le maximum pour que soit remise en opération 

la division des panneaux de l’usine Astell, qui a fermé ses portes 
vendredi, privant de travail près de 70 personnes.

C’est ce qu’a indiqué ce week­
end à La Tribune M. Bégin, qui 
estime que cette fermeture équi­
vaut à une catastrophe industriel­
le dans une municipalité où les 
emplois se font déjà rares.

En entrevue, M Bégin a déplo­
ré la façon dont la fermeture de 
l’usine a été annoncée, ou plutôt 
dont elle ne l’a pas été, puisque 
comme bon nombre de citoyens 
de l’endroit, il l’a appris “lorsque 
les huissiers sont venus”.

Plus tôt durant la semaine, le 
maire Bégin dit avoir été informé 
que la compagnie Astell était en 
difficulté financière par deux fir­
mes de l’extérieur — dont il ne 
veut pas divulguer le nom car el­
les seraient intéressées à acquérir 
ies installations de La Patrie — 
mais il n’a appris la nouvelle que 
vendredi soir, après être rentré 
de l’extérieur.

“Si on l’avait su d’avance, on 
aurait pu contacter des institu­
tions financières, on aurait tou­
jours essayé quelque chose”, a 
lancé M. Bégin, insistant pour 
dire qu’il est hors de question 
pour lui de laisser l’usine fermée 
définitivement.

“On va tout faire pour que ça 
reparte, c’est évident , a déclaré 
le maire, qui, déjà samedi matin, 
avait contacté quelques-uns de ses 
conseillers à ce sujet.

Le président de la compagnie 
Astell. M. René Astell, a confirmé 
vendredi que les installations de 
Daveluyville et La Patrie fer­
maient leurs portes, ajoutant que 
la firme Mercure et Béliveau 
avait pris le contrôle de l’entre­
prise et congédié le personnel à la 
demande du Crédit industriel Des­
jardins, ajoutant que la firme se­
rait bientôt mise en faillite.

Le maire Bégin, convaincu de 
pouvoir obtenir l’appui du maire 
Bernard Gobeil. de Ditton. où un 
moulin à scie appartenant à la fir­

me Astell a dû fermer ses portes 
il y a deux mois, a reconnu que la 
population “est bouleversée” par 
l’événement, mais s’est dit plus 
que déterminé à sauver l’usine et 
les emplois qui en dépendent.

La Patrie et Ditton comptent 
une population d’environ 930 per­
sonnes. Mise à part la firme As­
tell, qui était le principal em­
ployeur à venir jusqu’à présent, la 
municipalité compte une coopé­
rative agricole, ainsi que la com­
pagnie Les guitares Normand, qui 
emploie une douzaine de person­
nes. et quelques entreprises de 
services.

M. Bégin, qui est en poste de­
puis 1977. a évoqué l’impact im­
portant qu’aurait une fermeture 
définitive de l’usine pour La Pa­
trie et les municipalités de la ré­
gion. comme Scotstown, Notre- 
Dame-des-Bois et Chartierville. 
où résident bon nombre d’ex-em- 
plovés de la compagnie.

Et. même si seulement environ 
30 à 35 pour cent des travailleurs 
d’Astell étaient de La Patrie, la 
municipalité risque de souffrir du­
rement. selon lui, d’autant plus 
que le taux de chômage est ‘déjà 
elevé: ça peut encore empirer".

Interrogé sur la possibilité que 
la main-a’oeuvie soit contrainte 
de quitter la région et que La Pa­
trie devienne en quelque sorte un 
‘village fantôme’. M. Bégin a dé­
claré: “C’est évident que ça pour­
rait entraîner une perte de popu­
lation, mais on va tout mettre en 
oeuvre pour éviter cela”.

Le maire Bégin a également 
rappelé qu’en 1980 l’usine Astell 
ainsi que celle abritant Les gui­
tares Normand avaient été détrui­
tes par un incendie, ce qui lui fait 
dire que la fermeture de la divi­
sion des panneaux Astell “est la 
deuxième catastrophe industrielle 
pour notre ville”.

• Députés 3t travailleurs reagissent

bonne journée!
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Deux autres accidents ferroviaires en fin de semaine

azankovski ordonne 
des mesures de sécurité
■ OTTAWA (PC) - A Tissue 

d’une réunion d’urgence 
qui s’est terminée tard samedi 
soir, le ministre des Transports 

Don Mazankovskl a ordonné une 
série de mesures pour amélio­
rer les conditions de sécurité 
dans les transports ferroviaires.

Le ministre a l’intention de 
passer en revue tous les élé­
ments du système ferroviaire 
pour “restaurer la confiance du 
public envers les chemins de fer 
canadiens” et mettre un terme 
à la série d’accidents qui ont 
fait près de 30 morts en moins 
d’une semaine.

Depuis le début de Tannée, le 
Canada a connu dix accidents 
du rail.

Quatrième accident

La pire catastrophe est sur­
venue à Hinton (Alberta) le 8 
février, lorsqu’un train de pas­
sagers de Via Rail est entré en 
collision avec un convoi de mar­
chandises du Canadien National, 
provoquant la mort d’au moins 
25 personnes. Deux jours plus 
tard, deux cheminots ont péri 
après avoir été heurtés par un 
train, près d’une autre munici­
palité albertaine.

Samedi matin, 42 personnes 
ont subi des blessures légères 
lors de la collision entre un 
train “Ocean” de Via Rail en 
provenance des Maritimes et un 
convoi de fret du CN stationné 
dans une voie secondaire à Ber- 
nières, sur la rive sud de Qué­
bec.

C’est à la suite de cet acci­
dent que le ministre Mazankovs- 
ki a tenu une réunion à son bu­
reau de la Colline parlementai­
re avec les représentants des 
trois principales compagnies ca­
nadiennes de transport par rail.

La rencontre n’était pas en­
core terminée que 18 wagons 
d’un convoi de fret du CN trans­
portant un produit toxique uti­
lisé dans la fabrication de Tan-

(Laserphoto PC)

Des travailleurs du CN marchent le long du gons transportant un produit toxique a déraillé, 
chemin de fer, là même ou un convoi de 19 wa- samedi, en Colombie-Britannique.
tigel quittaient les rails à la 
hauteur de Fort Langley, près 
de Vancouver.

Réagissant à cette série d’ac­
cidents. Don Mazankovski a no­
tamment exigé que les compa­
gnies de transport ferroviaire 
augmentent leurs mesures de 
surveillance et de supervision 
des équipages.

La Commission canadienne 
des transports devra elle aussi 
accroître sa vigilance et mieux 
surveiller le fonctionnement du 
système ferroviaire et l’état des 
différentes pièces d’équipe­
ment.

Les conducteurs et les che­
minots devront se soumettre à

un examen médical complet 
s’ils n’en ont pas subi au cours 
des six derniers mois, tandis 
que les aiguilleurs et les em­
ployés d’entretien passeront en 
revue toutes les mesures de sé­
curité dont ils sont responsa­
bles.

La Commission des transports 
conduit par ailleurs une enquête 
sur tous les accidents ferroviai­
res survenus depuis 1984 et es­
saie de déterminer quels fac­

teurs — problèmes mécaniques, 
équipements défectueux ou er­
reurs humaines — sont le plus 
souvent en cause Le rapport 
est attendu pour la fin mars.

Enfin, le ministre Mazankovs­
ki prévoit présenter un projet 
de loi sur la sécurité ferroviaire 
et a annoncé la création pro­
chaine d’une agence d’enquête 
sur 'es accidents de bateaux, 
d’avions, de camions et de 
trains

• 42 blessés dans la collision 
de deux trains à Bernières a 8

Employés d'entretien d'autobus de la STRSM

Québec suspend 
le droit de grève

48e Jour de Tannée
La vengeance est un mets que Ton doit manger froid.

(Talleyrand)

Richmond
• Un incendie détruit deux

édifices sur la rue Principale a 5

Magog
• L’usine d’épuration rejette les 

eaux les plus propres au Québec
A 7

Le voyage mr rails, 
est ce pint sûr que 
la conduite sur rye?
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MONTREAL (PC) - Réu­
ni en séance spéciale, le 

conseil des ministres du Québec 
a décidé de suspendre hier soir 
le droit de grève des employés 
d’entretien de la Société des 
Transport de la Rive-sud de 
Montréal.

Dans un communiqué publié en 
fin de soirée, le conseil précise que 
la décision qui faisait suite à une

recommandation du ministre du 
Travail. M. Pierre Paradis, vise à 
assurer la santé et la sécurité pu­
blique. Une telle grève qui perturbe 
considérablement le transport en 
commun affecte également la libre 
circulation des véhicules prioritai­
res, ambulance, camions d’incen­
die. mentionne-t-on.

Le décret demeurera en vigueur 
tant que le syndicat n’assurera pas 
les services essentiels.

A la suite de ce décret, la direc­
tion de la STRSM a annoncé hier 
soir, également par voix de com­
muniqué, que le service d’autobus 
serait rétabli dès aujourd'hui. Le 
service sera incomplet en matinée 
mais devrait être entièrement en 
fonction à la fin de journée au fur 
et à mesure que la flotte d’autobus 
aura été remise en état de circuler 
de façon sécuritaire.

Le Conseil des services essentiels 
avait déposé vendredi un rapport au

ministre du Travail mentionnant 
que le syndicat n’assurait pas les 
services essentiels.

M Paradis avait enjoint samedi 
les grévistes à respecter la liste 
des services essentiels sans quoi il 
se verrait obliger de recommander 
au conseil des ministres la suspen­
sion du droit de grève.

Le service d’autobus de la 
STRSM dessert quelque 80.000 usa­
gers.

L'envoyé 
de Reagan 
parle d'un 
nouveau 
scrutin
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Pancartes à la main, les parti­
sans du président Marcos fê­
taient, hier à Manille, après 
que celui-ci se soit proclamé 
vainqueur des élections, mais 
les forces dirigées par Mme 
Corazon Aquino ont tenu un 
rassemblement de plus d'un 
demi-million de personnes 
dans la capitale philippine. Dé­
tails en page C 7.
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Aqueduc et égouts dans Deauville, Canton de Magog et Rock Forest

retardé une fois de plus?projet
par Daniel FORGUES

■
 SHERBROOKE — Déjà reporté de plusieurs mois pour dif­

férentes raisons, le programme d’assainissement des eaux 
commun au Canton de Magog, Deauville et Rock Forest pourrait 
bien être retardé encore une fois, dépendamment des décisions 

qu’on annoncera au Conseil du trésor dans quelques jours, a pu ap­
prendre La Tribune en fin de semaine.

Ce programme, qui permettrait à
quelque 500 résidences d’être rac­
cordées à un service d’égouts dans 
les municipalités précitées devait 
tout d'abord se réaliser l’automne 
dernier, avait ensuite été reporté 
au printemps; on parle maintenant 
de l’été, de la fin de l'été. . et peut- 
être même plus tard.

Du côté de Deauville, le maire 
Égide Marcoux a quant à lui pré­
cisé hier que l’on était prêt à pro­
céder mais que l’on attendait que le 
canton de Magog débute ses tra­
vaux pour que l’on puisse profiter 
de sa tranchée.

Car ces travaux partiraient du 
Canton de Magog, à la tête du lac 
Magog. De là, on amènerait les 
égouts communautaires jusqu’à l’u­
sine d’épuration de Deauville, rue 
Masras.

Deauville profiterait alors de ces 
travaux pour installer son aqueduc 
et desservir ses citoyens, principa­
lement riverains du lac Magog, en 
eau potable, en plus des égouts. 
L’usine d’épuration de Deauville su­
birait des travaux d’amélioration 
pour augmenter sa capacité.

Quant à Rock Forest, une partie 
des riverains de la partie est du lac

Magog et de la rivière Magog pour­
raient être desservis eux aussi en 
aqueduc et égouts.

Le projet d’assainissement au­
tour du lac Magog engloutirait une 
somme approximative de 7 millions 
S. montant financé par le gouver­
nement du Québec et les municipa­
lités concernées Deux millions I 
seraient consacrés au canton de 
Magog, deux millions $ à Rock Fo­
rest et trois millions $ à Deauville.

Or. il semble que le ministère 
des Affaires municipales ait déjà 
accepté de subventionner un cer­
tain pourcentage de cette somme 
dans le cadre du programme PAI- 
RA

Quant au ministère de l’Environ­
nement, le programme d’assainis­
sement mis sur pied il y a quelques 
années payait jusqu’à 85 pour-cent 
des travaux réalisés dans le cadre 
du programme, à la condition que 
ces travaux aient été réalisés avant

le 31 mars 1986 Or, en février, au­
cun chantier n’a encore été entre­
pris

Des demandes de prolongation 
ont été formulées à Québec pour le 
programme d’assainissement, mais 
aucune réponse n’est encore par­
venue, malgré des promesses élec­
torales lors des dernières élections.

Le maire Marcoux de Deauville a 
affirmé que. de toutes façons, les 
travaux ne pourraient sûrement 
être effectués au printemps, mais 
peut-être à l'été, dependemment de 
la décision qu’on prendra dans le 
canton de Magog II faut prévoir 
une période pour les devis et les 
soumissions, a-t-il dit.

Quant au maire Roger Renaud du 
canton de Magog, il dit avoir reçu 
confirmation de 800.000 S de sub­
ventions, mais attendre d’autres 
démarches et décisions avant d’en­
treprendre les travaux.

Quand ? lui a-t-on demandé.

“Il va falloir sûrement le faire 
cet été, ça fait tellement d’années 
qu'on en parle”, a-t-il répondu 

De plus, à Deauville, certains ci­
toyens se sont opposés à la formule 
dé taxation que la municipalité

s'apprêtait à appliquer une fois les 
aqueduc et égouts installés et il 
n’est pas impossible que les élus 
doivent utiliser le processus de re­
ferendum pour faire adopter de 
nouveaux reglements de taxation.

BPC: pas d'expérimentation avant une semaine
ST-ELIE-D’ORFORD - Hydro- 

Québec ne prévoit pas entamer 
l’expérimentation d'un nouveau

procédé de destruction des BPC 
(biphényles polychlorés), à St-Elie 
d’Orford, avant environ une semai­

ne, a fait savoir le spécialiste en 
environnement de la société, M. 
Louis-Philippe Roy.

‘4,
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Celui-ci a expliqué que l'expé­
rience avec le BPC n’a pas encore 
commencé, puisque tout te système 
“est en période de rodage; on veut 
s’assurer qu'il n’y ait aucune fail­
le”.

“On entrevoit pas d’essais avec 
des BPC avant environ une semai­
ne”, a-t-il indiqué.

"On se propose d’informer les 
médias dès la sortie des résultats”, 
a également mentionné M. Roy, 
précisant que l’expérience, qui 
s’apparente à un procédé de pyro­
lyse (décomposition chimique sous 
1 action de la chaleur) allait s’éten­
dre sur une période de temps en­
core indéterminée, selon les résul­
tats obtenus.

M. Roy a souligné que tout l’équi­
pement est rendu depuis un bon 
moment sur le terrain d’Hydro- 
Québec, à St-Elie d’Orford, notam­
ment un four où les BPC seront 
chauffés à des températures pou­
vant atteindre entre 1,200 à 1,500 
degrés Celsius.

“Le système mécanique et élec­
tronique doit répondre à 100 pour 
cent ”, a fait savoir le responsable, 
ajoutant que les tests préparatoires 
sont très rigoureux, mais se sont 
très bien déroulés jusqu’ici.

Le procédé de destruction des 
BPC, mis au point par le chimiste 
Jean-Marc Lalancette et l’ingénieur 
Germain Bélanger, sera expéri­
menté sous l'oeil attentif de repré­
sentants des ministères québécois 
et canadien de l'Environnement, 
d’Hydro-Québec et des responsables 
d’un laboratoire indépendant.

Profiter du soleil
Pas tout-à-fait le ski de printemps, mais ces deux adolescentes ont quand même profité du 
soleil hier au Mont-Bellevue.

L'occasion de dresser le bilan et de 
faire le post-mortem des élections

SHERBROOKE (DD) — A l’occasion du conseil national que 
tiendra le Parti québécois le 22 février, la président du Parti-qué­
bécois Estrie, Henri Bourassa, entend proposer une réflexion sur 
ce que le PQ doit proposer aux Québécois pour les années 2,000, 
compte-tenu des profonds changements sociaux et démographiques 
que vit le Québec.
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Ce conseil national, le premier 
depuis la défaite électorale du PQ. 
le 2 décembre dernier, regroupera 
des délégués des 122 associations de 
comtés, des présidents régionaux, 
des députés et des candidats défaits 
lors du scrutin.

Selon Henri Bourassa, cette ren­
contre sera en fait une occasion 
pour les participants de dresser un 
bilan des résultats et de faire le 
post-mortem des élections.

Celui-ci a précisé qu’il sera aussi 
question de financement (plan de 
redressement, prochaine campagne 
de levée de fonds), davantage que 
d’idéologie et d’orientation politi­
que, puisque le parti n’est pas en 
période électorale.

Il sera également question de la 
date du prochain congrès du PQ. 
qui devait en principe avoir lieu en 
mars prochain, mais sera vraisem­
blablement reporté en 1987.

M. Bourassa a expliqué que “lors 
de ce congrès, on forgera en quel­
que sorte le programme du parti. 
C’est un exercice qui commence 
dans tes comtés, où on discute des 
résolutions”.

Mais au préalable, le président 
du PQ-Estrie estime que ce conseil 
national sera l’occasion d’amorcer 
une réflexion sur l’avenir du parti 
et sur “ce qu'on veut donner au 
peuple québécois pour les années 
2.000". a dit M Bourassa.

“C'est à dire ce qu’on veut faire 
de l’article numéro un: comment la 
souveraineté association sera-t-elle 
vue en l’an 2.000°

“La population de souche fran­
çaise diminue au Québec en raison 
de l’immigration", note M. Bouras­
sa, “ces gens-là qui rentrent au 
Québec ont sûrement quelque chose 
à dire”.

“On ne veut pas retirer l’article

Résultats

numéro un, mais le rendre plus in­
téressant avec une vision des an­
nées 2.000 qui va être plus progres­
siste”, a-t-il souligné.

Au plan économique, le .président 
du PQ-Estrie s'interroge d’autre 
part sur les besoins et les désirs 
des Québécois vis-à-vis de la ques­
tion du libre-échange avec les 
Etats-Unis. Selon lui, “on doit ré­
fléchir la-dessus et puisqu'on est 
dans l’opposition, on aura le 
temps”.

Crise sociale

A la suite des déclarations de la 
députée péquiste de Maisonneuve- 
.Louise Harel, qui estime qu’une 
crise sociale majeure se prépare au 
Québec en raison notamment du 
fait que la philosophie sociale de 
l’actuel gouvernement est décro­
chée des besoins essentiels de la 
population. M. Bourassa pense qu’il 
y a effectivement un risque a'af- 
frontement, mais soutient que le 
PQ peut travailler à amorcer une 
réflexion profonde sur les réalités 
économiques présentes.

Quant aux craintes d’une “unio- 
nationalisation" du Parti québé­
cois. formulées par le président du 
PQ de Montreal-Centre, Pierre 
Bouchard, M. Bourassa est plus 
pragmatique: “c’est dû à des évé­
nements ponctuels, la récession 
économique nous a obligé à répon­
dre aux besoins vitaux, à gérer en 
fonction des besoins exprimés par 
la population".

Selon lui, Robert Bourassa a ca­
ché ses positions de droite durant la 
campagne électorale, mais “on va 
voir la démarcation, c’est en rap­
port à notre position que les gens 
vont voir nos couleurs”.
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D'une chambre d'hôtel 
à une cellule de prison
SHERBROOKE (DF) — Un individu de 31 ans dû trouver moins con­

fortable sa nouvelle chambre d’hôtel samedi soir puisque c’est au cen­
tre de détention de la rue Winter qu’il a dû coucher le reste du week­
end après avoir passé deux semaines à l’hôtel New Wellington.

L’homme, qui se faisait pas­
ser pour un Américain de New 
York mais qui possède égale­
ment une adresse à Montréal, 
voulait quitter l’hôtel samedi 
matin sans payer.

Il avait prétexté depuis plu­
sieurs jours s’être fait voler son 
porte-monnaie et avait dit atten­
dre que son père de New York 
vienne à sa rescousse financiè­
rement.

Depuis deux semaines

Or, depuis deux semaines, ce 
même individu avait réussi à 
emprunter la somme de 320 $ de 
huit employés de l’hôtel et s’é­

tait monté un joli compte de 300 
î en demeurant dans une des 
chambres de l’endroit.

Lorsque les policiers ont été 
avisés samedi matin, l’individu 
a été interrogé sommairement 
sur place avant d’être emmené 
aux quartiers généraux où le dé­
tective Marcel Beaudoin a pro­
cédé à un interrogatoire en rè­
gle.

Le début de l’enquête policière 
a démontré que l’homme s’était 
inscrit à l’hôtel sous une fausse 
identité et que, s’il s’était fait 
voler son porte-monnaie, il n’a­
vait jamais formulé de plainte 
officielle auprès des policiers.

Aucun moyen de 
pression à CKSH-TV

SHERBROOKE (DF) — Aucun moyen de presiion n’eet encore exercé 
par les employés syndiqués de CKSH-TV à Sherbrooke mais on n’hésitera 
pas à recourir à la grève si les parties patronales et syndicales ne se ren­
contrent pas bientôt ’, a révélé nier le président du syndicat local de NA-

niol Rooil/iliamlnBET à CKSH, Daniel Beauchemin.
Ce dernier dit s’attendre aujour­

d’hui (lundi) à des nouvelles de la 
partie patronale quant à une éven­
tuelle rencontre.

“Si cette rencontre ne se déroule 
pas cette semaine ou la semaine 
prochaine, on demandera un rap­
port au conciliateur et on expédiera 
le tout à Ottawa. Sept jours après 
l’accusé de réception, on aura un

droit légal de grève”, a-t-il précisé.
Le président du syndicat a indi­

qué qu’entretemps, il n’était pas 
question de moyen de pression ni de 
“zèle" au poste de télévision, “sauf 
les dénonciations de notre situation 
dans les médias”.

Les employés syndiqués de 
CKSH-TV sont sans contrat de tra­
vail depuis le 22 octobre dernier.

La SQ intervient chez 
Robert et Robert

ST-FRANCOIS-XAVIER de BROMPTON (DF) - Les parties syndicale 
et patronale de la firme Robert et Robert à St-François-Xavier de Bromp- 
ton doivent toutes deux rencontrer le conciliateur demain dans le conflit 
qui les oppose.

Les 71 travailleurs de l’usine spé­
cialisées dans la fabrication de por­
tes et fenêtres sont en lock-out de­
puis le 31 janvier et l’usine a depuis 
cessé temporairement ses activités 
en raison du conflit.

Le président du syndicat des sa­
lariés du bois oeuvre Robert et Ro­
bert, Fernand Leclerc, a rappelé 
que les syndiqués sont sans contrat 
de travail depuis le 31 décembre 
dernier.

Ce n’est qu’après la rencontre du 
18 février que 1 on pourra connaître 
les prochaines orientations de ce 
conflit, a-t-il dit.

Par ailleurs, la Sûreté du Québec 
est intervenue en fin de semaine à

la demande du directeur de l’usine, 
Robert Craig, parce que des car­
tons cloutés avaient été placés sous 
sa voiture ainsi que dans sa cour et 
celle de l’usine.

Depuis le début du conflit, plu­
sieurs pots de peinture ont été lan­
cés sur l’usine Robert et Robert.

En fin de semaine, les grévistes 
étaient en poste et les installations 
étaient gardées par des agents de 
sécurité accompagnés de chiens.

Le directeur de l’usine a confié 
que le système de lumières exté­
rieur de l’usine avait été brisé à 
deux reprises depuis le début du 
conflit, que des serrures avaient 
été emplies de ciment à joint et des 
clôtures brisées.

Si Gérard Beauté est tombé en 
bas du lit et qu’il se plaint au­
jourd’hui d'un sévère mal de 
dos, c’est qu'il avait oublié, en 
se réveillant, qu'il s’était couché 
dans un lit d’enfant.

- O -

Même avec une extinction de 
voix, André “chinois” Carrier 
réussit à hausser considérable­
ment le ton de la voix lors d’une 
partie de quilles où il ne domine 
malheureusement pas toujours 
par le nombre de points, mais 
plutôt par le nombre de ses in­
terventions vocales.

- O -

Pierrette Ferland a enfin ob­
tenu ce dont elle rêvait depuis sa 
tendre enfance: elle arbore un 
magnifique plâtre de la chevile à 
l’aine après une maladresse en 
ski de fond.

- O -

Même en pleine période hiver­
nale, Jean Perrault n’a parlé 
que de ski nautique au cours des 
derniers jours puisqu’il a parti­
cipé au congrès annuel de l’As­
sociation canadienne de ski nau­
tique dont il assume incidem­
ment la présidence.

- O -

Jean-Jacques Rousseau était 
tout désolé de ne pas avoir reçu 
de fleurs à son ouvrage lors de 
la St-Valentin et n’a pas de vu de 
clown lui porter des ballons dans 
le restaurant comme ce fut le 
cas l’an dernier

- O -

Michel Langlois se souviendra 
de son dernier week-end de ski, 
lui qui a tenté sans succès d'es­
calader une belle grosse monta­
gne avec des skis non fartés On

King
Wellington

REDIGE EN COLLABORATION

dit même qu'il a parcouru plus 
de chemin à reculons que d’a­
vant.

- O -

A l’avenir, Michel Daigle va 
vérifier très méticuleusement 
son pneu de secours avant de 
franchir quelaue longue distance 
que ce soit. Une recente expé­
rience lui a démontré qu’un pneu 
non soufflé n’était pas plus utile 
qu’un pneu crevé.

- O -

Roger Grenier a bien hâte que 
fonde la neige pour mettre à 
l’essai la toute nouvelle tondeuse 
à gazon dont il vient de faire 
l'acquisition après plusieurs 
journées de réflexion Ses voi­
sins ont tout autant hâte que lui, 
surtout après en avoir entendu 
parler si abondamment

- O -

Après avoir aperçu ensemble 
Vincent Roselll et Paul Tourl- 
gny, on se demande si ces der­
niers ne sont pas à préparer 
communément un quelconque vi­
lain tour à quelqu’un.

Certaines rumeurs veulent que 
le conseiller Alfred Demers soit 
désigné pour représenter la Ville 
au sein de CER/ 
en cours.

- O -

Le maire Julien Ducharme se 
propose de miser 2 millions 8 au 
casino du Carnaval de Fleuri- 
mont samedi prochain Si la 
mise est réellement effectuée, 
Claude Drolet promet de doubler 
le montant, en espérant de l'em­
pocher.

-CI­

TAS pour l’année
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Gingues prêt à rencontrer 
les expropriés de la rue Paré

par Daniel FORGL'ES
SHERBROOKE — Le conietller Roger Gingues «’eat dit prêt, en 

(ln de semaine, à rencontrer lea citoyens ayant reçu un avis d'ex­
propriation dans le secteur de la rue Paré, mais "à la condition 
que quelqu’un du Contentieux de la Ville m’accompagne", a-t-il 
précisé.

Roger Gingues

Invité à commenter le méconten­
tement des futurs expropriés, le 
conseiller Gingues, également pré­
sident du comité CHARMES, a ex­
pliqué qu'il n’était pas un expert en 
expropriation et qu’il ne pouvait or­
ganiser seul une rencointre avec les 
citoyens puisqu'il ne connaît pas 
tous les détails dans les rouages de 
l’expropriation.

"Si j'avais organisé une réunion 
avec les gens intéressés, avant que 
les avis d'expropriation soient ex­
pédiés, j'aurais probablement ris­
qué de passer pour un "marchan- 
deux” ou même un "patronneux", 
a-t-il ajouté, expliquant que les avis 
expédiés par la Ville pour l’expro­
priation ne constituaient qu’une 
première étape.

"Les gens intéressés à obtenir 
plus d’informations peuvent me té­

léphoner en tout temps comme plu­
sieurs l'ont fait déjà, je suis à leur 
disposition en tant qu’élu’’, a dit le 
conseiller et président de CHAR­
MES

Rappelons que plusieurs citoyens 
avaient exprimé leur mécontente­
ment à La Tribune après avoir reçu 
un avis d’expropriation pour le 1er 
juillet sans en avoir été avertis au 
préalable.

Offres

Ces propriétaires se plaignaient 
notamment du peu d'argent que la 
Ville leur offrait pour les expro­
prier afin d'aller de l’avant avec le 
projet du comité d’hygiène et d'a­
ménagement des rivières Magog et 
St-François.

“Le montant proposé n'est qu’u­
ne base de négociation entre la Vil­
le et les propriétaires ". a dit M 
Gingues expliquant que les citoyens 
pouvaient maintenant s'adresser à 
un évaluateur pour obtenir une éva­
luation précise de leur propriété 
Le conseiller a précisé que la loi 
prévoyait que la Ville défraie les 
coûts des évaluateurs consultés par 
les futurs expropriés

Il a de plus ajouté que ces gens 
pouvaient également faire appel à 
des procureurs, toujours aux frais 
de la Ville, pour les représenter 
lors des négociations en vue d’une 
entente financière pour la conclu­
sion de cette expropriation.

Quant à la façon dont ces avis 
ont été expédiés aux citovens con­
cernés. sans aucun avertissement, 
le directeur des Services Juridiques 
de la Ville, Me Pierre Huara. a 
déjà précisé qu’on n'avait pu agir 
autrement à cause de délais trop 
serrés et d'un surplus de travail.

Les citoyens de la rue Paré doi­
vent être expropriés pour que 
CHARMES puisse aller de l’avant 
dans l'aménagement des berges de 
la rivière Magog dans ce secteur

Nouveaux conseillers dé
représenter la Ville au

SHERBROOKE (DF) — Le conseil municipal procédera ce soir 
à la désignation de deux conseillers et d’un fonctionnaire pour re­
présenter la Ville au sein de la Corporation de l’exposition régio­
nale agricole de Sherbrooke (CERAS), le fonctionnaire devant
remplacer Vincent Roselli ayant 
employés municipaux.

Pour remplacer M. Roselli. il 
semble que le choix ait déjà été 
fixé sur Ivan Beaulieu des Services 
récréatifs et communautaires 
( SRC ) dont le nom est revenu plu­
sieurs fois depuis le départ de Vin­
cent Roselli, l'ex-gérant du palais 
des sports dont les services étaient 
prêtés pour l’été à CERAS.

Du coté des conseillers, il semble 
que le choix sera fixé lors de l'as­
semblée de ce soir mais, déjà, le 
conseiller Roméo Quintal a révélé 
ne pas être intéressé à s’impliquer

récemment quitté les rangs des

une fois de plus dans CERAS; M. 
Quintal avait cédé sa place à M. 
Dandurand, l'an dernier, pour oc­
cuper le poste de président du com­
ité du Centenaire de l'Exposition de 
Sherbrooke.

Quant à Antonio Pinard, il a dit 
Ignorer s’il serait désigné une fois 
tfe plus pour représenter la Ville. 
On n’a pu rejoindre en fin de se­
maine le conseiller Robert Dandu­
rand pour savoir s'il avait été ap­
proché cette année.

Plus Intéressé

Quant à M. Quintal, ayant siégé 
plusieurs années au sein de CE­
RAS, il a carrément précisé qu'il 
n'était plus intéressé à représenter 
la Ville au sein de CERAîT

"J'ai plus que fait ma part dans 
l’Exposition de Sherbrooke depuis 
1968 et c'est le temps que je laisse 
l’occasion aux autres de faire leurs 
preuves”, a-t-il dit.

Il a néanmoins laissé entendre 
que la Ville devrait augmenter sa 
surveillance au sein de CERAS et y 
jouer un rôle plus important de 
’‘chien de garde ’.

“Si on ne fait pas ça, on risque 
de se ramasser avec un déficit sur 
les bras et un paquet de problè­

mes”, a soutenu M. Quintal.
“Ca prend du sang nouveau dans 

CERAS et on devrait ouvrir encore 
plus grandes les portes aux béné­
voles responsables. On ne doit pas 
laisser des responsabilités à deux 
ou trois personnes, mais à des com­
ités bien structurés”, a-t-il ajouté.

M. Quintal a conclu en précisant 
que des hommes d'affaires avertis 
et ayant l'expérience de l'organi­
sation devraient s'impliquer dans 
CERAS si on ne voulait pas que 
l’Exposition de Sherbrooke dispa­
raisse un jour.

“Le Festival des Cantons a cessé 
d'exister à cause d’un manque d'or­
ganisation et de structures. Il ne 
faudrait pas commettre les mêmes 
fautes avec l’Exposition de Sher­
brooke”, a dit le conseiller.

'rhi+* i

Avec le beau temps... (Photo La Tribun* par Stéphane Lemire)

Avec le beau temps du dernier week-end, la popularité des tôt être patient hier après-midi pour avoir droit au remonte- 
pentes de ski du Mont Bellevue n'a pas diminué et il fallait plu- pente.

"Décision 85"
L'annulation risque de diviser les femmes

Jocelyne Robert
SHERBROOKE (DD) — Selon Jocelyne Robert, la déléguée des 

femmes de l’Estrie en vue de la deuxième partie de la conférence 
socio-économique ‘Décision 85’, qui devait avoir lieu en mars, l’an­
nulation du processus de consultation par la ministre déléguée à la 
Condition féminine Monique Gagnon-Tremblay risque de diviser les 
femmes et d’obliger celles-ci à défendre leurs positions ‘‘à la piè­
ce”.

La ministre déléguée à la Condi­
tion féminine a annoncé la semaine 
dernière qu’elle annulait la rencon­
tre prévue en mars, estimant que le 
premier volet, en mai 1985, avait 
été marqué par la contestation et la 
controverse, et était apparu à plu­
sieurs comme un échec.

Mme Gagnon-Tremblay a indi­
qué. hier midi, que le nouveau gou­
vernement libéral n'est pas prêt à

firendre une décision concernant les 
égislations du travail pour les fem­

mes et la reconnaissance du travail

Ce nouvel édifice, comportant 
plusieurs étages serait construit 
sur le plateau Marquette, entre le 
nouveau palais de justice et la rue 
Belvédère

L'édifice, qui pourrait être cons­
truit en deux phases, nécessiterait 
pluaieur* millions I en investisse­
ments. Le Sherbrooke Trust n'oc­
cuperait toutefois pas tous les éta-

au foyer, deux importants dossiers 
qui devaient être traités lors de 
cette vaste consultation publique

La députée de St-François a d'au­
tre part noté qu’il n'y a pas, selon 
elle, "de concensus avec les parte­
naires sociaux” à ce suiet.

Soulignant que les 25 femmes for­
mant le groupe Décision 85 avaient 
toutes été élues lors de consulta­
tions dans les régions, la porte-pa­
role des femmes estriennes, Joce­
lyne Robert, a déclaré hier qu’”en 
annulant le processus (le 2e volet),

ges de ce nouvel édifice et quelques 
étages seraient prévus pour la lo­
cation d'espaces commerciaux

La maquette du nouvel édifice 
doit d'ailleurs être dévoilée lors de 
la conférence de presse prévue 
mercredi à l'actuel siège social du 
Sherbrooke Trust, rue Wellington 
nord.

c'est un mandat qui nous est retiré 
d’une certaine façon”.

Très déçue de la décision de la 
nouvelle ministre déléguée à la 
Condition féminine, Jocelyne Ro­
bert a soutenu que cette "façon de 
fonctionner vise à diviser la force 
des femmes", ajoutant que Mme 
Gagnon-Tremblay a imposé aux 
femmes l'annulation du processus: 
“on a le sentiment d'être les prin­
cipales concernées, alors qu'on a 
pas été consultées là-dessus...”.

La porte-parole des femmes de 
l'Estrie considère que la formule 
de rechange proposée par la minis­
tre Gagnon-Tremblay, soit le dépôt 
d'un mémoire et la tenue d’une réu­
nion en mai avec les partenaires 
sociaux, ne permettra pas aux fem­
mes d'avoir une voix unie et de dé­
fendre leurs revendications en bloc.

Selon Jocelyne Robert, "ça fait 
20 ans que les femmes déposent des 
mémoires".

Malgré une certaine déception à 
la suite du premier volet de Déci­
sion 85, en mai dernier. Jocelyne 
Robert souligne que “si on a reriou- 
vellé. c’était pour l’originalité de la 
chose: c'était la premiere fois dans 
l'histoire que les femmes pouvaient 
s'associer avec les partenaires so­
cio-économiques”.

“C'était aussi la première fois 
que les femmes s'organisaient en 
table de concertation représentant 
toutes les tendances ",

Garderies

Quant au dossier du financement 
des service de garde, Mme Gagnon- 
Tremblay a fait savoir hier que le 
ouvernèment entendait se doter 
'une meilleure planification après 

avoir obtenu un portrait réaliste de

Nouvel édifice pour 
Sherbrooke Trust

SHERBROOKE (DF) — Le Sherbrooke Trust construira un nou­
vel édifice pour abriter son siège social à Sherbrooke et la nouvelle 
devrait être confirmée en conférence de presse dès mercredi.

la situation, de concert avec l'Of­
fice de garde,

Mme Gagnon-Tremblay a indiqué 
hier qu’elle ignorait le nombre de 
places qui pourront être crées en 
garderie cette année: "on devrait 
etre fixé lors du dépôt du budget”, 
a-t-elle dit.

Jocelyne Robert

A ce sujet, la porte-parole de Dé­
cision 85 pour l'Estrie s'est dit très 
déçue du fait que la ministre délé­
guée à la Condition féminine ne se 
sente pas liée par la promesse du 
précédent gouvernement de créer 
12,000 places en garderie

SHERBROOKE (DF) — Un groupe de citoyens demeurant dans le sec­
teur de la rue Don Bosco compte exercer des pressions pour faire inter­
dire la circulation lourde sur la rue Don Bosco et faire ouvrir le boulevard 
Lionel-Groulx le plus tôt possible afin de réduire le flot de circulation sur 
Don Bosco.

Trop de circulation 
sur la rue Don Bosco?

Le porte-parole de ce comité de 
citoyen formé récemment, Charles 
Morin, a indiqué que plusieurs ca­
mions lourds empruntaient la rue 
Don Bosco depuis que la rue Wilson 
leur est interdite

De plus, il soutient que depuis 
l'agrandissement du Carrefour de 
l'Estrie. les automobilistes em­
pruntent de plus en plus les rues 
Des Chesne, Des Érables et Don 
Bosco de sorte qu’il est difficile 
d’accéder à Don Bosco par les rues 
adjacentes particulièrement aux 
heures de pointe les jeudi, vendredi 
et samedi.

Interrogé hier soir sur ce dossier, 
le conseiller du district André Côté 
a révélé avoir demandé une étude 
aux Services techniques de la Ville 
en vue de faire interdire la circul-

cation lourde sur la rue Don Bosco. 
Il a de plus précisé avoir obtenu 
que les Services techniques, une 
fois la neige disparue, installe des 
compteurs sur la rue Don Bosco 
afin de connaître le flot de voitures 
qui y passent sur une certaine pé­
riode.

Quant à l’ouverture du boulevard 
Lionel-Groulx. entre Portland et 
King, le conseiller Côté a révélé 
qu'il ne fallait pas y penser en 1986 
puisque cela ne figurait pas au bud­
get ae la Ville.

“La Ville a prévu ouvrir le tron­
çon de ce boulevard entre Portland 
et Prospect cet été, et je vais faire 
des représentations pour que le 
tronçon Portland-King soit Inscrit 
au budget de 1987”, a conclu le con­
seiller
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Benoit Messier, 1222. rue Champlain. Valcourt: Camille Gendron. 1086, rue Sldeleau, Sher­
brooke. L. Maurice. 109—1150 bout des Etudiants, Magog, Fernand Sicard, Chartlervllle, Mlle 
Monique Lambert, 274, rue Denault, Asbestos: Paul Villeneuve, 139 bout Caouette, Thetlord 
Mines: Paul Chevalier, 411, rue Liège, Sherbrooke; Jean-Paul Huot, 6—488, rue Codôre. 
Sherbrooke; Conrad Maurice, 541 sud rue Collège. Richmond; Denis Girard, 3200, rue Fau- 
camp, Sherbrooke; Conrad Bélanger. 101 Rang 10, St-Sébastlen. Marcel Dupont, 1072 est. 
rue King, Sherbrooke; Gilles Goudreau, 1260, rue Champlain, Sherbrooke; Raynald Tanguay. 
3, rue Moreau, Vlctorlaville; Yves Lachance, 1551, rue Malet, Rock Forest, Joelle Poullot, 5— 
172, rue Terrill, Sherbrooke; Delor Arsenault. R R 1, Ascot Corner; Alyre Choulnard, 2—475 
nord, rue Vlmy, Sherbrooke; Eliane Chartier, 3—23, rue Cutting, Coaticook; J.D, Gélineau, 
Melbourne; Roch Breton. 2368. rue Breton. Rock Forest. Bruno Roy. 4247. rue Dollard, Lac 
Mégantic; André Turcotte, 2995. rue Domrémy, Sherbrooke; Luc Lavoie. 645 Route 147, Dix- 
ville; France Olivier, 3145 Chemin Capelton, North Hatley; Claude Lacroix, 7e Rang. St-Lud- 
ger, Louis Serge Gagnon, 181 de l’Eglise, Bonsecours; Arthur Loiselle, R R 2. Bury, Albert 
Palardy, 1406, rue Cabana, Sherbrooke. Rachel Poirier, 240, rue St-Jean-Baptlste. Asbestos; 
Wilfrid Ramsey, 138, rue St-Hllalre. East Angus; Gilles Champagne, 50 — 19e avenue, Drum- 
mondvllle; Germain Therrlen, 131. rue Principale, Lac Drolet; Ré)ean Pruneau, Roy nord. St- 
Gérard; Mme Jules Olivier, 399, rue Court. Coaticook, Renaud Turcotte, 20, rue O’Meara, 
Thetlord Mines, Bernard Lemelin, 770 est, rue King, Sherbrooke. Conrad Houde, 170, rue Ba­
rdlet, Weedon; Emile Dupré, 458, rue Champlain, Magog; Aurore Dupuis, 500, rue Murray, 
Sherbrooke; Alexandre Corriveau, 17. rue St-Gérard, Windsor; Pierre Bourdeau, 617, rue St- 
Laurent, Magog; Emllienne Beaunoyer, 426 sud, rue Bowen, Sherbrooke: Diane Therrlen, 300, 
rue Ottawa, Cowansville; Gaston Desmarals. 138, rue Brooks, Sherbrooke Denis Girard, R.R.
I. North Hatley; R Jacques. 186. rue Principale. Lac Drolet; Fernand Jacques, 1601 avenue 
Rousseau, Plessisvllle, Yvan Laramée, 116 — Rang 5, St-François Xavier de Brompton; Daniel 
Desharnais, 6. rue Laroche. Vlctorlaville; Renald Gaumond, 30, rue Morrill, Asbestos; Réal 
Jacques, 526, rue Merrill, Coaticook. David Laprlse, 25 — 22e avenue. Drummondvllle; Gaé­
tan Lapierre. 105, rue Railroad nord, Cookshire; Normand Marlel, 29. rue Angus, East Angus;
J. Philippe Petiot, R.R. 1, St-Malo; Vlctorln Rancourt, 7544 Chemin du Barrage, Frontenac; D. 
Desrosiers, 541, rue Pigeon. Vlctorlaville; Adrien Morin, 427, rue Desranleau, Omervllle; Edith 
Glllls, 375. rue Codère, Sherbrooke, Pierre Fortier, 106 —360 est, rue Racine, Princevllle; 
Gaétan Côté. R R 3, Cookshire: Louis Bilodeau. R R 3, Magog; Aimé Lacroix, 1580, rue Dor- 
val, Lac Mégantic; Emile Cadotte, 1074 Boul Mercure, Drummondvllle. Georges Moreault, 
1610, rue Conseil. Sherbrooke; Oscar Laprise. 612, rue St-Pierre. Magog, Adrien Ducharme. 
5026 Rang 5 nord, Valcourt; Georges A Marcoux, 104 — 7e Rue ouest, Thetlord Mines; An­
tonio Carbonneau, 3—2810, rue Mésy, Sherbrooke, Blandine Giroux, 1555, rue Desnoyers, 
Sherbrooke; Robert Leroux. R.R. 1, Richmond; Fernand Marlel. R.R. 3, Danville; Lisette Mé­
nard, 106. rue St-Pierre, East Angus, Gérard Mongeau, 739, rue Garlépy. Sherbrooke; Ger­
main Milot, 1 boul. Roy, Danville, Lina Paquette, 2, rue Centre. Rock Island; Fernande Roy, 
802 boul. St-Françots nord, Sherbrooke. Roger Tessier, 224, rue Rivard, Magog, Gaston Roy, 
984, rue St-Alphonse. Sherbrooke Réal Paré. 257 Chemin Plante, Fleurlmont; Lucien Ray­
mond, 86. rue Angus, East Angus; Ferrler St-Pierre, 599, rue Bachand. Coaticook Roger St- 
Onge, 60, rue Principale. Waterville; Sylvie Maheux, 1021. rue Ferland, Rock Forest Gisèle 
Joly, 413 est. rue St-Patrice. Magog, André Perras. 460, rue St-Pierre. Notre-Dame du Bon 
Secours, Marc Godbout. St-Camille; Jules Morissette, 306 — 2e avenue. Asbestos, Louis Ll- 
botte, 545, rue Dufferin, Sherbrooke. J -René Laroche, 292. rue Forrest, Coaticook; Marc Pe- 
loquln. 51 -B, rue Lowring Drummondvllle; Martin Gauthier. 210 sud, rue Wellington, Sher­
brooke, Yves Crète, 102, rue Cookshire, Sawyerville; Guy Corriveau, Lajeunesse, Beebe; Jo­
seph Gosselin, Saint-Honoré de Shenley; Aubert Léveillé, 14. rue Brown, Windsor; Hugues 
Ménard, 5034, rue Laurier, Lac Mégantic, Gabriel Dubreuil, 1125, rue Baron, Fleurlmont. John 
Asselln, 27, rue Holmes, Drummondville

Si votre nom est publié dans l’espace ci-haut, 
voyez les règlements et le coupon de partici­
pation dans l’Extra de samedi dernier.

GAGNANT DU TIRAGE 
“LES 100 NOMS CHANCEUX” 

du 14 février 1986
(GAGNANT)

NOM: M Constant Gamache

ADRESSE: R-R-5 
VILLE: Cookshire______

(ÉPICIER CHOISI)

NOM: Marché Martel I G A 

ADRESSE: Ru«Principale 
VILLE:. Cookshire______

I
I
I
I
I
I
I
I
I
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SURPLUS D’INVENTAIREVENTE ECHANTILLONS DE PUNCHER

FACTURATION 
ENTRE LE 17 
FEVRIER ET 
LE 8 MARS 86 
INCLUS.

Sujet à 
acceptation 
par notre 
service 

de crédit.

inqlia^
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Choisisez parmi une grande variété de modèles 
h populaires Inglis, chacun comprenant
J des caractéristiques d’économie de temps,
/ de travail, d’énergie et d’argent.

LE GRAND MAGASIN DE MEUBLES 
DE LA RUE KING OUEST.

QUI REPOND A VOS GOUTS 
ET A VOTRE BUDGET

MISE DE COTE
Livraison, déballage et installation 

chez vous GRATUITEMENT.

TOUJOURS UN BON INVESTISSEMENT CHEZ

GILLES

563-4743
■MEUBLES
231. King ouest. Sherbrooke

rniA ue aurEK vtwrt” POUR UNE DUREE 
LIMITÉE SEULEMENT. VENEZ MAINTENANT!

Bonne l/a/eur

STATIONNEMENT
GRATUIT

EN ARRIERE OU MA0A8IN
Membre de la Corporation des 

marchands de meubles du Québec

DISPONIBILITE DE CRÉDIT
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Un incendie détruit 2 
édifices à Richmond

par Guy MARCHAND et Denis DUFRESNE 
RICHMOND — La police de Richmond mène une enquête rela­

tivement à un incendie qui a complètement détruit, durant la nuit 
de samedi à dimanche, deux édifices situés sur la rue Principale à 
Richmond, causant pour au moins 150,000 $ de dommages, selon les 
premières estimations.

Le feu, qui a pris naissance vers 
3h00 du matin, a nécessité l’inter- 
vention d'une vingtaine de sapeurs 
de Richmond Ceux-ci sont demeu­
rés sur les lieux du sinistre jus­
qu'en milieu d'après-midi, hier, 
afin de s'assurer que les flammes 
étaient bel et bien éteintes, car cel­
les-ci couvaient encore dans les 
murs.

L'incendie a complètement dé­
truit le restaurant Richmond Pizza 
appartenant à M Marcel Néron

ainsi que trois logements vacants 
situés a l'étage L edifice adjacent, 
abritant une commerce de lingerie 
pour enfants, ainsi qu'un magasin 
de laines Phildar, est également 
une perte totale.

Troisième édifice 
sérieusement endommagé

Un troisième édifice où logeait 
une papetrie a lui-aussi subi des 
dommages importants, en raison

notamment de la fumée et de l'eau 
Deux familles habitant des loge­
ments situés au-dessus de ce com­
merce ont pu être évacuées sans 
problèmes

Selon le chef des pompiers de Ri- 
chomd, M Jean-Paul Deslauriers, 
les premières constatations indi­
quent que le feu aurait pris naissan­
ce dans l'escalier menant au sous- 
sol du restaurant et se serait pro­
pagé rapidement au reste de 1 édi­
fice. Ce sont des clients du restau­
rant qui, semble-t-il, ont donné l'a­
lerte après avoir perçu une odeur 
de fumée.

Deux pompiers de Richmond, 
MM Renald Boissé et Gérald Bou­
chard. ont subi des blessures au 
moment où l'enseigne du restaurant 
est tombée sur le Trottoir.

(Photo La Tribun# par Guy Marchand)

Un incendie a complètement détruit, tôt dimanche matin, deux édifices commerciaux à 
Richmond.

....

Les ex-employés prêts à chercher 
du travail à l'extérieur s'il le faut

Faillite de l'usine Astell à La Patrie

LA PATRIE (DD) — Bon nombre des travailleurs de l’usine 
Astell de La Patrie, mis à pied mercredi soir, se disent prêts à 
chercher du travail même à l’extérieur de leur région, mais sou­
haitent que leur usine puisse rouvrir.

Les députés 
déterminés à 
s'impliquer dans 
le dossier

SHERBROOKE (DD) — Le député fédéral de Mégantic Fran­
çois Gérln a l’intention de communiquer dès cette semaine avec 
les créanciers de la firme Astell, qui doit être bientôt mise en fail­
lite, afin de leur demander de respecter les travailleurs.

La division des panneaux de la 
firme Astell, à La Patrie, em­
ployait près de 70 travailleurs, tan­
dis qu’une autre usine, située à Da- 
veluvville, donnait du travail à près 
de 130 personnes. La direction de la 
compagnie a confirmé vendredi 
qu'elle sera bientôt mise en faillite 
à la suite d'une perte de 1.400,000 $ 
au cours de son dernier exercice fi­
nancier.

Michel Nadeau, qui à 26 ans 
comptait déjà neuf ans et demi de 
service, n’est guère heureux de ne 
plus avoir d’emploi, mais il estime 
ne pas avoir le choix.

Comme plusieurs ex-employés, il 
réside à Scotstown: “ici à Scots- 
town, il n’y a pas plus de jobs... 
Peut-être chez Shermag, où il 
agrandissent pour le mois de mai, 
mais il va y avoir bien du monde”, 
a-t-il estimé samedi.

Soulignant que bon nombre de 
travailleurs “sont des jeunes de 
moins de 30 ans”, Michel Nadeau 
pense qu'il devra peut-être passer 
le reste de l’année sur le chômage, 
à moins de se trouver bientôt du 
travail.

Pour la famille de Michel, cette 
fermeture est d’autant plus éprou­
vante que trois de ses frères, dont 
Alain, 17 ans, travaillaient égale­
ment chez Astell.

Comme les quelques autres tra­
vailleurs interrogés par La Tribu­
ne. Michel déplore le fait que la

compagnie n’ait pas encore versé 
les payes des deux dernières semai­
nes de travail: “jeudi soir, Jean- 
Noël Duval (le contremaître) nous 
a dit qu’ils faisaient faillite. La se-

Michel Nadeau
crétaire nous a dit de téléphoner à 
Daveluvville pour nos payes et là, 
ils nous ont dit de ne pas y pen­
ser...”.

Selon Michel Nadeau, quelques 
travailleurs ont porté plainte au 
Comité paritaire au ministère de la 
Main-d'oeuvre et de la Sécurité du

revenu.
Un autre ex-employé de Astell, 

Jacques Duval, résidant lui-aussi à 
Scotstown, a l'intention de se cher­
cher du travail ailleurs: “pour tout 
de suite, je vais ailleurs, mais d’a­
près moi ça pourrait rouvrir, ça ne 
peut pas rester de même”.

Contremaître à l’emploi de la fir­
me Astell depuis 17 ans, Jacques 
Duval dit avoir entendu parler d’un 
projet de réouverture, précisant 
toutefois qu’“on ne sait pas si ça va 
se faire”.

Selon lui, même s’il est facile de 
se décourager, “il va falloir faire 
quelque chose”.

Pour Guy Jetté, 23 ans. le fait 
que "des vendeurs de bois soient 
venus chercher leurs lots et que 
l’inventaire baissait, on voyait bien 
qu’on ne pouvait continuer à tra­
vailler”.

Employé à l'expédition, Guy Jet­
té a appris vendredi matin par té­
léphone que l’usine faisait faillite, 
après que les opérations eurent ces­
sées la veille.

"Disons qu’on savait qu’Astell 
était endette, on avait des échos 
que des paiements ne se faisaient 
pas régulièrement à la banque”.

Après six ans chez le même em­
ployeur. Guy Jetté. qui réside à La 
Patrie, espère trouver du travail 
dans sa région, mais se dit prêt à 
aller voir ailleurs en Estrie.

Le contremaître Jean-Noël Du­
val. qui travaillait chez Astell de­
puis près de 18 ans, a indiqué que 
comme l’ensemble des travailleurs 
il a été mis au courant des mises à 
pied seulement mercredi. Selon M.

Duval, “nous autres on a rien su. 
ça venait de Daveluyville".

Un autre ex-travailleur originaire 
de La Patrie, M. Réal Dumont, qui 
compte 19 ans d’ancienneté comme 
mécanicien, a mentionné samedi 
que bon nombre d’anciens employés 
sont prêts à aller travailler a l'ex­
térieur.

“On va attendre pour voir ce qui

Jacques Duval

92*

va se passer: peut-être qu’il y aura 
d'autres acheteurs et que ça pourra 
repartir", a-t-il laissé entendre.

Soulignant que les travailleurs 
n'avaient pas encore touché leurs 
deux dernieres paves, M. Dumont a 
estimé que “ça va aller après le rè­
glement de la faillite”.

Selon le député, qui a rencon­
tré samedi quelques-uns des 70 
employés mis à pied, les ban­
ques ont “un pouvoir exorbi­
tant" lorsqu'elles peuvent, sans 
avertir, saisir une compagnie 
pour protéger leurs créances.

“Je trouve cela désastreux", 
a commenté M. Gérin.

“On pourrait peut-être trouver 
un propriétaire — le même ou 
un autre — pour reprendre l'u­
sine”, a déclaré le député, sou­
lignant qu'il lui avait été diffici­
le. durant le week-end. d'obtenir 
des informations de première 
main sur la situation 

Selon lui. “on assujettie pas 
les banques aux devoirs qu’on 
exige des compagnies habituel­
lement", pour ce qui est du res­
pect des travailleurs.

Emplois

La députée provinciale de Mé- 
gantic-Compton Madeleine Bé­
langer a déclaré de son côté 
qu'elle entendait s’enquérir dès 
aujourd’hui de la situation afin

de voir s'il n'v a pas moyen de 
faire quelque chose pour les ex­
travailleurs de la firme Astell

Soulignant qu'il "n’est pas fa­
cile de créer des emplois'' dans 
une région comme celle de La 
Patrie. Mme Bélanger a indiqué 
hier qu'elle n'avait pas encore 
pu obtenir de détails sur ce qui 
s'est passé

Elle a aussi manifesté son in­
tention de vérifier certaines ru­
meurs voulant que le Regrou­
pement forestier soit intéressé à 
acquérir l'ancien moulin de Dit- 
ton. qui appartenait aussi à la 
firme Astell

Samedi, un ancien travailleur 
de la firme Astell à Ditton. qui a 
requis l’anonymat, a indiqué 
qu'un comité qui avait, jusqu'à 
la semaine dernière, l’intention 
de louer avec option d’achat les 
installations de Ditton. avait dû 
retarder ses projets à la suite de 
la faillite de la compagnie As­
tell

Il a expliqué qu'il faudrait at­
tendre un reglement avant que 
toute décision ne soit prise
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Pendant les compétitions amicales, les spectateurs ont cédé la 
glace aux concurrents à l'occasion du Memphrémagog en patin.

Le Memphrémagog en patin 
connaît un grand succès

MAGOG (GP) — Profitant d’une magnifique journée d’hiver, la 
Chambre de commerce de Magog-Orford (CCMO) a connu un 
grand succès pour Idition 1986 de son Memphrémagog en patin. 
Des milliers de patineur ont répondu à l’invitation des organisa- 
teurset sont venus profiter de la plus grande patinoire à ciel ouvert 
de la région.

Selon le président du Memphré­
magog en patin. M. René Pomer- 
leau. une cinquantaine de personnes 
dont un bout de choux de 4 ans se 
sont inscrites aux quelques compé­
titions inscrites au programme 
“Nous voulions une participation 
populaire et familiale et nous l’a­
vons eu!”. Il s'agissait de faire sor­
tir les gens de cnez eux pour profi­
ter du Don air et dans ce sens, la 
fête a été une réussite totale

La veille, quelques centaines de 
personnes avaient encouragé les U 
équipes qui ont participé à la cour­
se ae lits à roulette Les partici­
pants étaient vêtus de pyjamas et 
chaussés d'espadrilles, si bien que 
le rire était garanti’ Mme Daniele 
Lacoste, présidente de la CCMO est

pour sa part très satisfaite de la po­
pularité du Memphrémagog en pa­
tin: “Les gens s'amusent et c’est le 
principal, car c'est pour eux que 
nous organisons cette fête”.

Enfin, si deux équipes seulement 
ont participé au concours de mo­
numents de glace, la qualité d'exé­
cution était remarquable Cette an­
née encore, un groupe de voisins 
des 16 et I7e avenues à Magog ont 
remporté le premier prix grace à 
un Obélix flanqué de son menhir et 
d'un bateau de glace qui fut très 
admiré tout au long de la fin de se­
maine Si les vandales lui prêtent 
vie. le monument pourra encore or­
ner le front du lac pendant quelques 
semaines pour le plaisir des visi­
teurs!

Violente collision à Notre-Dame-des-Bois (Photo La Tribune &ar Jacques Corriveau

Trois personnes ont été blessées samedi matin 
dans le village de Notre-Dame-des-Bois quand 
un camion-remorque chargé de bois s'est ren­
versé après avoir manqué de freins. La cargai­

son s'est renversée sur une voiture et une ca­
mionnette a été heurtée. L'accident s'est pro­
duit vers 9h30.

Le maire de Windsor refuse 
de commenter les attaques 
de son prédécesseur
WINDSOR (CC) — Le maire de Windsor, Adrien Péloquin, n’a 

pas voulu émettre de commentaires à la suite des attaques portées 
contre lui. samedi, par l’ex-maire de cette municipalité, Marcel 
Noël.

"Je n'ai rien à dire, a-t-il répon­
du. D'ailleurs je n'attache aucune 
importance à ce qu'il dit”. Depuis 
son élection à la mairie en novem­
bre 1983. M Péloquin ne réplique 
que très rarement, pour ne pas dire 
jamais, aux sorties de son prédé­
cesseur.

M. Noël critiquait son successeur 
pour avoir effectué des dépenses 
exagérées et inutiles en ce qui con­
cerne les négociations avec Tes cols 
bleus et cofs blancs, ainsi que la 
Fraternité des policiers Les deux 
organisations syndicales n'en sont 
venuses à une entente avec leur 
employeur qu après 18 à 20 mois de 
négociations

Les policiers syndi­
qués ont dû recourir l'arbitrage 
pour mettre fin à leurs négocia­
tions Selon l ancien maire de Wind 
sor. les autorités municipales au­

raient déboursé environ 16 000$ en 
frais d'avocats dans cette cause

Marcel Noël dénonçait également 
la hausse salariale de 18 pour cent 
consentie au greffier alors que les 
autres membres du personnel cadre 
se voyaient octroyer des augmen­
tations de l'ordre de 14 pour cent, 
réparties sur trois ans

De plus, L ex-premier magistrat 
accusait, en quelque sorte, le maire 
Péloquin d'avoir joué sur les mots 
en décembre dernier lorsque celui- 
ci annonçait un gel des taxes pour 
1986 "Quelle différence y a-t-il en­
tre hausser le millin et augmenter 
l'évaluation", demandait M Noël

Ce dernier affirme avoir obtenu 
tous ces renseignements de sources 
sûres De son côté, le maire n'a ni 
confirmé ni infirmé les chiffres dé­
voilé par celui qui l a précédé à la 
mairie

VOULEZ-VOUS VENDRE SANS LIMITE

VENTE STRATÉGIQUE
Vous apprenez comment:

• conclure vos ventes
• répondre aux objections
• planifier vos entrevues
• accroître votre clientèle
• traiter les plaintes
• disposer de votre temps
• structurer votre territoire
• vendre votre personnalité
• vous motiver à vendre

A SHERBROOKE
11 II 12 mars 86 HOTEL: LE PRESIDENT

Pwr mcrtp«M iMintrt Mi|
appeler entre 9h il 12h
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A Thetford-Mines

Travailleur minier électrocuté sur sa chargeuse
par Pierre SEVIGNY

THETFORD-MINES • Un travailleur minier, b l'emploi de la So­
ciété Aibeatoi Ltée de Tbetford-Minea depuia une quiniaine d'an- 
néea, a tragiquement perdu la vie le aamedl 15 février dea auitea 
d’une électrocution.

rapidement remonté à la surface 
pour le conduire d’urgence à l’Hô­
pital général de la région de l'A­
miante Un rapide examen permet­
tait a!qrs au Dr. Camille Lessard 
de cons... ter des brûlures au niveau 
de l'auriculaire et du majeur de 
chacune des mains.

La victime est M. Réginald Car­
rier, âgé de 37 ans, du rang 10 de 
St-Adrien d’Irlande Ce dernier 
était affecté aux opérations souter­
raines à la division King-Beaver et 
il opérait une chargeuse mécanique

au bloc 1333 du niveau 1260 
C'est un compagnon de travail 

qui, vers les 13h30. a retrouvé M. 
Carrier, inanimé près du siège mé­
tallique de sa chargeuse Croyant à 
un infarctus, les travailleurs l’ont

120 volts

verte, soupçonnant une possible 
électrocution L’enquêteur Richard 
Côté de la Sûreté du Québec, déta­
chement de Thetford-Mines, s’est 
par la suite rendu sur les lieux de 
la découverte du corps en compa­
gnie d’un maître-électricien afin de 
faire les constatations d’usage.

Ils ont alors remarqué la présen­
ce d’une lame chauffante que des 
broches retenaient au siège métal-

Ce dernier a aussitôt avisé le co­
roner Jean-Marie Côté de sa décou­

staté qu’un courant de 120 volts tra­
versait encore les broches Ce qui, 
selon les informations reçues, se­
rait suffisant pour causer la mort à 
un individu.

Les recherches de l’enquêteur 
Côté ont permis de savoir que plu­
sieurs préposés aux chargeuses se 
sont déjà installés des lames chauf­
fantes sous leurs sièges de façon à 
mieux combattre le froid et l’hu­
midité.

Or, il appert que c’est précisé­
ment ce que M. Carrier tentait de 
faire lorsqu’il a été retrouvé ina­

nimé, accroupi près de son banc 
métallique et retenant les broches 
qui devaient servir à accrocher la 
lame chauffante.

La Commission de la santé et de 
la sécurité au travail (CSST) de 
même que la SQ mènent leur en­
quête sur cet accident mortel. Pour 
sa part, le coroner a ouvert son en­
quête hier matin au centre hospita­
lier régional. Une autopsie devant 
déterminer la ou les causes exactes 
du décès doit s’effectuer au labo­
ratoire médico-légal de Québec.

Trois objectifs principaux établis par 
Emplois Communautaires jeunesse
u .

X.1 Les Intéresser...

— é

Serge Fortin

DRUMMONDVILLE (RL) • La poursuite du projet Visite-Action, 
le retour du repas gratuit pour les défavorisés et la mise sur pied 
d’un Fonds de solidarité jeunesse, tels sont les trois principaux ob­
jectifs d’Emplols Communautaires Jeunesse (ECJ) pour ’86.

Ces projections ont été rendues 
publiques lors de l’assemblée gé­
nérale annuelle de l’organisme te­
nue samedi. Existant depuis 4 ans.
Emplois Communautaires Jeunesse 
a pour principaux objectifs de fa­
voriser l’implication des jeunes 
dans la société, en aidant surtout 
les sans-emploi à effectuer un re­
tour sur le marché du travail.

L’organisme s’est surtout fait 
connaître l’an dernier pour Visite- 
Action, un projet qui permet à de 
jeunes chômeurs et assistés-sociaux 
d’effectuer des visites industrielles.

"Souvent le jeune qui sort de l’é­
cole n’a jamais été voir comment 
ça se passe dans une usine, même 
dans le domaine où il a étudié,” in­
dique Serge Fortin.

Le but du projet est aussi d’aller 
chercher les jeunes qui ont aban­
donné leurs recherches d’emploi et 
de les intéresser à poursuivre leurs 
démarches ou encore à reprendre 
des études dans un domaine plus 
prometteur. Cependant, les jeunes 
ne sont pas faciles à aller chercher 
car ils sont très démobilisés:

"Pour avoir 20 personnes, on doit 
faire au-dessus de 100 appels télé­
phoniques,” confie Louis-Serge 
Joval, un membre de l’organisme.

L’ECJ aimerait assurer une cer­
taine permanence au projet et vou­
drait rejoindre aussi les étudiants 
en phase terminal, avant qu’ils ne 
lâchent l’école.

La paix dans le monde commence 
en faisant par la paix avec soi-même

— Mgr Albert Ndongmo
DRUMMONDVILLE (RL) • La paix dam le monde commence 

tout d’abord en faisant la paix avec soi-même et en établissant la 
paix avec tous ceux qui nous entourent.

C’est l’un des messages qu’a li­
vré samedi Mgr Albert Ndongmo 
alors qu’il était invité à une rencon­
tre parents-jeunes organisée par 
l’Association des parents catholi­
ques des diocèses de Nicolet, Sher­
brooke et Trois-Rivières. Cette sé­
rie de conférences et d’ateliers 
avaient lieu au Collège St-Bernard 
de Drummondville 

Mgr Ndongmo est né en 1929 au 
Cameroun ou il fut expulsé en ’75 
pour des raisons politiques. Se ré­
fugiant au Québec, il seconde de­
puis Mgr Louis-Albert Vachon ainsi 
que Mgr Albertus Martin dans l’ad­
ministration de sacrements.

médias, Mgr Ndongmo a précisé 
que le mot paix était aujourd’hui 
trop galvaudé et qu’il fallait bien 
s'entendre sur la définition à lui 
donner.

"La paix est d’après la Bible un 
ordre social fondé sur 4 bases: la 
vérité, la justice, la liberté et l’a­
mour. Cela va à l’encontre de la dé­
finition de Platon pour qui la paix 
signifie la tranquillité de l’homme. 
Pour prendre la définition de Pla­
ton. le meilleur endroit, ce serait 
bien le cimetière!”

Etre prudent

Trop galvaudé

Dans une courte entrevue aux
Pour Mgr Ndongmo, il faut être 

prudent envers les mouvements pa­

cifistes. "la Bible admet les paci­
fiques mais non les pacifistes, rap­
pelle le religieux. La terminaison 
-isme signifie idéologie. Le pacifis­
me demande le silence des armes, 
pas nécessairement la paix autour 
de soi.”

Il ne croit pas que l’Année inter­
nationale de la Paix puisse appor­
ter quelque chose pour faire pro­
gresser la paix dans le monde. r‘La 
paix est une chose beaucoup trop 
sérieuse,” indique-t-il en ajoutant 
que c’est une action qui aoit se 
prendre à partir de la base, c’est- 
a-dire de la population, et non à 
partir du haut comme les gouver­
nements.

"C’est comme l’arbre, illustre 
Mgr Ndongmo. L’arbre ne pousse 
pas à partir du haut, il pousse d’en 
bas. C’est la même chose pour la 
paix.

m p
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Mgr Albert Ndongmo

Nouvelle pharmacie... nouveau genre

administrer les médicaments.” 
C’est un nouveau marché qui

A -

par Roger LAFRANCE

WICKHAM - Samedi après-midi avait lieu dans la municipalité 
de Wickham l’Inauguration d’une pharmacie, la première à s’ins­
taller dans cette petite municipalité.

Nouvelle anodine, direz-vous. Eh 
bien. non. La Pharmacie Serge 
Dionne ne vendra pas seulement les 
articles qu’on retrouve dans toutes 
bonnes pharmacies mais pourra ré­
pondre aux prescriptions des pro­
ducteurs agricoles pour leurs betes.

Serge Dionne explique que sa 
pharmacie est l’une des premières 
au Québec à pouvoir fournir un ser­
vice complet en médicaments vé­
térinaires. “A mon avis, elle est la 
première mais comme je n’en suis 
pas sûr. j’aime autant dire que je 
suis parmi les premiers," explique 
M Dionne.

Le projet de loi 65. loi modifiant 
la loi sur la protection sanitaire des 
animaux, changera les règles de la 
vente et de la distribution des mé­
dicaments vétérinaires, si elle est 
adoptée telle que présentée. Ainsi, 
les compagnies ou les coopératives 
agricoles n'auraient plus le droit de 
vendre des médicaments pour ani­
maux. Seuls les vétérinaires et les 
pharmaciens auraient maintenant 
ce privilège

"Tout ceci, c’est dans le but d’e­
xercer un contrôle plus efficace sur 
les médicaments injectés dans la 
viande de consommation, explique 
M. Dionne Cela devrait éviter les 
abus que l'on a connu alors que les 
producteurs ne savaient comment

s’ouvre pour les pharmaciens du 
Québec. De plus, si cette nouvelle 
règlementation touchera peu les 
pharmaciens urbains, elle aura de 
fortes retombées dans les milieux 
ruraux.

"Je n’aurais jamais pu m’établir 
à Wickham, déclare Serge Dionne.

Mais en vendant des médicaments 
vétérinaires, ça me permet de ren­
tabiliser mes investissements.”

Autres retombées positive: ces 
deux services combines permettent 
aux gens des environs de Wickham 
d’avoir recours aux services d’un 
pharmacien près de chez-eux.

ÜLtSS * /

»
i

M N' k S*
* Â

U fea
(Photo La Tribun» pir Roger Lefrence)

Sans la vente des médicaments vétérinaires, il aurait difficile pour Serge Dionne d’opérer une 
pharmacie dans la municipalité de Wickham.

En bref...
> Défilé de modes
DRUMMONDVILLE - La polyvalente La Poudrière organise un défilé 

de modes printemps-été pour le 24 février à 20 heures l’auditorium de cet­
te Institution. L’anlmatrfce sera la comédienne Sylvie Côté, accompagnée 
d’une étudiante, Marika Desjardins.

•Parents-secours à Bon-Conseil
Depuis quelques mois, un comité Parents-Secours fonctionne à Notre- 

Dame du Bon-Conseil près de Drummondville. Il est présidé par Céline 
Hould-Deshaies et composé de plusieurs personnes de la municipalité le 
tout sous l’instigation de M Pierre Noël, agent en prévention de fa Sûreté 
du Québec

• St-Roch conférencier
DRUMMONDVILLE • Le nouveau député libéral de Drummond, M. 

Jean-Guy St-Roch, sera conférencier au diner d’affaires de la Chambre de 
Commerce le mercredi midi 19 février au Manoir Drummond. Cinq pane-

listes lui poseront des questions sur le textile, les Jeunes, l’assainissement 
des eaux, le tourisme et le secteur agro-alimentaire.

Auditions
L’école nationale de ballet de Toronto tiendra pour la deuxième année 

conécutive des auditions à Drummondville le mardi 4 mars Les danseurs 
et danseuses intéressées à s’inscrire sont priés de s'adresser à Mme 
Germaine Proulx de l'Académie de Ballet

Départ souligné
Plusieurs personnalités drummondvlllolses se sont réunies pour souli­

gner le départ du directeur général par Intérim des Pavillons Laforest, M. 
Daniel Laframbolse. Outre les autorités locales, plusieurs représentants 
gouvernementaux sont venus manifester leur satisfaction du travail ac­
compli dans les cinq dernières années par M. Laframbolse. Ce dernier 
vient d'accéder au poste de directeur des finances du centre hospitalier 
Ste-Crolx.

La population de

Deux autres projets

Deux autres projets font partie 
des priorités de l’organisme. Ainsi, 
on voudrait faire revivre le projet 
Autour de la Table qui, en r82-83, 
offrait des repas gratuits aux dé­
favorisés. On voudrait par le fait 
même réunir sous un même toit 
tous les organismes reliés à la jeu­
nesse ou au travail.

Enfin, de concert avec d'autres 
organismes de la région 04, l'ECJ 
travaille à la mise sur pied d’un 
Fonds de solidarité jeunesse qui 
fournirait du capital de risque pour 
les jeunes entrepreneurs.

"Il faut arrêter de penser à la 
dépendance des programmes gou­
vernementaux qui, en fin de comp­
te, sont toujours à recommencer, 
déclare Serge Fortin. Les projets 
devront être rentables; c’est dans 
cette direction que s’orientent de 
toute façon les gouvernements."

par Pierre SEVIGNY
RIVIERE-BLANCHE - Le douter d’aménagement d’un réieau 

d’aqueduc et d’égoûti dan* la partie urbaine de la municipalité de 
Rivière-Blanche a franchi une Importante étape au cour* de* der­
nier* jour* alor* que le ministère de* Affaire* municipale* a fina­
lement fait connaître *a participation financière au projet.

sier chemine depuis 1978 et qu’il estPrgramme d'aide à l’implantation 
a'un réseau d’aqueduc (PAIRA), le 
ministre André Bourbeau propose 
une subvention totale de 2,412,810 $. 
incluant le paiement des travaux 
admissibles et le financement du 
projet sur une période de dix ans. 
Ce montant représente quelque 
63,65 pour cent du coût estimé et 
reconnu admissible, soit 3,145,000 $

Cependant, la corporation a déjà 
bénéficié d'un montant de 500,000 S 
pour réhabiliter son réseau d’aque­
duc, dans le cadre des travaux d as­
sainissement des eaux de la rivière 
Bécancour. Mais, l’analyse EPIC 
suggère des retouches à l'infras­
tructure actuelle, de façon à éviter 
la pollution de cours d'eau avoisi­
nants.

Le maire Anita Dion n’a pas ca­
ché sa satisfaction au regard du 
montant proposé par le ministre 
Bourbeau. D autant plus, que les 
élus s’attendaient à une aide finan­
cière moindre que celle maintenant 
suggérée.

Devoirs faits

Mme Dion rappelle que ce dos-

t q
maintenant arrivé à la dernière 
étape. C’est pourquoi, elle espère 
fortement que les contribuables 
concernés par le projet ne s'oppo­
seront pas a sa concrétisation. Sans 
faire la moindre menace, cette der­
nière soutient néanmoins qu'un re­
fus signifierait l'abandon au projet 
et ce, pour plusieurs années.

Mais, avant de consulter officiel­
lement la population, les édiles ont 
enclenché le processus pour le lan­
cement des appel d'offres et ce, 
afin de connaître les coûts plus 
exacts du projet. Pour Mme Dion, 
il sera alors plus facile d'établir les 
conséquences financières du projet.

"Nos devoirs sont faits et le der­
nier mot appartiendra maintenant à 
la population,” de lancer le maire 
Dion L’agglomération urbaine de 
Rivière-Blanche se retrouve dans le 
secteur de la rue Johnson et de la 
route 112 et quelque 371 unités sont 
actuellement desservies par une 
source.

Mais, en vue de la réalisation du 
projet, la municipalité a récem­
ment reconduit une entente avec la 
ville de Thetford-Mines pour l’éven­
tuelle alimentation en eau potable 
de ses résidents de la partie urbai­
ne.
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Plus de visiteurs
(Photo La Tribun* D*r Roger Letrance)

Le 3e Salon de la Moto de Drummondville a connu un grand 
succès en fin de semaine, attirant même un nombre beaucoup 
plus élevé de personnes que par les années passées.

Festivités du 50e
VICTORIA VILLE (MC) - Les di­

rigeants de la Caisse populaire de 
Victoriaville viennent de lancer le 
programme officiel des festivités 
marquant le 50e anniversaire de 
fondation de l’institution.

Ce programme comprend une ex­
position des oeuvres de plusieurs 
grands noms de la peinture québé­
coise et canadienne qui sera pré­

sentée du 20 au 23 février. Une ex­
position solo suivra du 12 au 16 
mars.

Le 12 avril, un grand banquet au­
quel participera le président du 
Mouvement Desjardins, M. Ray­
mond Blais sera offert. Plusieurs 
autres expositions et une journée de 
festivités au parc Terre des jeunes 
le 24 juin sont aussi annoncées.

Campagne de financement 
du Mouvement Albatros 04

DRUMMONDVILLE (RL) - 
La campagne de financement 
du Mouvement Albatros 04 a dé­
buté sur un bon pied alors que 
350 personne* environ ont par­
ticipé dimanche matin au déjeu­
ner-causerie au Motel Le Dau­
phin.

L’assistance était venue en­
tendre la fondatrice du mou­
vement, Sr Pearl Berg, a racon­
té comment avait débuté l’or­
ganisme en '80 Albatros 04 est 
formé de bénévoles et vise à 
améliorer la qualité de vie des 
personnes rendues au dernier 
stade de leur vie.

Pour Mme Berthe Lambert, 
l’une des responsables de la 
campagne, il s agit surtout d’un

secours psychologique pour pré­
parer la personne à mieux af­
fronter sa mort prochaine.

Actuellement, plus de 150 bé­
névoles ont déjà reçu une for­
mation dans la région de Drum­
mondville. La campagne de fi­
nancement lancée a travers la 
population de la région 04 vise à 
défrayer une partie des coûts de 
la Maison Albatros de Trois-Ri­
vières qui recevra sous peu ses 
premiers patients.

La campagne de financement 
se terminera le 28 février pro­
chain On peut rejoindre le Mou­
vement Albatros en rejoignant 
le secrétariat situé au 487 Lind­
say en après-midi en en com­
posant le 472-7232
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l/usine de Magog rejette
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les eaux les plus propres

(Photo La Tribun# par Gilles Pelloille)
Le ministre de l'Environnement du Québec, M. Clifford Lincoln, 
et le maire de Magog, M. Antonio Laçasse, ont dévoilé une pla-

3ue commémorative lors de l'inauguration de l'usine d'épuration 
es eaux usées de Magog.

par Gilles PELLOILLE
MAGOG — Inaugurée samedi par le ministre de l’Environne­

ment du Québec, M. Clifford Lincoln, et le maire Antonio Laçasse, 
l’usine d’épuration des eaux usées de Magog est celle qui rejette 
les eaux les plus propres au Québec. Elle est aussi la première à 
utiliser des solutions novatrices dans de nombreux domaines du 
traitement des eaux usées.

Réalisation technique de grande eog excède largement les nonnes 
envergure construite au coût de 11 au ministère de l’Environnement 
millions de dollars, l'usine de Ma- puisque l'eau rejetée y est traitée à

VttLf OC MAGOG

13 lots bonis de 10 000 $ chacun 524B503
197A624 505A842 797A451 823B281
240A808 520A271 877A878 862B294
460A474 568A568 347B893 895B785

Résultats Tirage du

14-02-861 O
1 lot boni de 100 000 $ «isbsss

500 lots bonis de 1 000 $ chacun numéros 
non décomposables

1004015
1054086
10AA576
110A108
1124242
112A473
1184132
120A317
122A170
123A189
123A6 i2
129A025
129A305
129A927
130A983
131A671
132A628
138A091
1394653
14 IA 441
143A873
146A926
1 584 869
162A17d
1624358
166A330
1674675
169A347
170A099
187A854
201A01 d
208A419
208A519
2084551
2084 863
219A099
219A937
221A924
22 3A80 5
224A250
231A 743
2354824
240A184
240A43 3
240A688
241A206
244A141
250A3J2
2 50A 75 3
2564906
262A274
262A451
269A821
271A674
271A862
272A244
274A801
276A982
27 7A215
28 IA604 
283A900 
290A214 
295A3 33 
295A390 
296A409 
301A489 
309A134 
315A388 
316A396 
319A454 
3264656 
327Ad48 
332A066 
3344524 
340A486 
34 3A893 
3464 069 
3484 52 7 
34RA988 
349A69& 
354A57? 
356A023 
357AB21 
3604030

3604661 
367A461 
367A748 
369A064 
371A067 
3 72A 576 
381A 591 
383A 5 57 
385A157
3 91A 2 06 
3944407 
39 74915 
402A662 
404A459 
409A454
41 OA 9 81 
411A209 
420A409 
425A670 
428A065 
428A694
42 9A2 09 
430A385 
432A247
4 34A 932 
4394285 
441 A 121 
441A992 
444A584 
448A5 53 
464A 100 
4684290 
469A966 
475A882 
4d0A084 
485A111 
485A628 
4964193 
4984511 
501A352 
504A094 
S05A121 
5054992 
513433d 
515A598
51 7A 823 
520A 314 
523A038 
524A925
52 7456 1 
531A904 
532A916
53 7A967 
540A756 
5464719 
5484 5 71 
354A235 
557A132 
558A165 
560A596 
565A3b5 
5674368 
563A550 
5o9A 717 
571A232 
5 7 2 A 0 2 3 
574A916 
5 75A 1 50 
5784316 
581A781 
596A193 
596A8 39 
600A768 
603A233 
604A 641 
607 A 96 1 
6124073 
6204612 
6264258 
6314505 
6364371 
03d44 7 7 
6414369 
64-.A541

6444716
646A105
6464410
6464908
6504335
6544674
655A743
6584523
6604579
6614855
6664415
670A484
6744211
6774883
6814182
6834354
6854721
690A233
694A929
6974473
7064068
7074559
7104934
7114643
719A872
730A371
732A374
734A787
737A648
741 A3 15
74 8A36d
749A093
759A783
760A3 51
7654059
7684439
773A953
7754996
7794137
7834547
7044377
7894584
79644 14
8014809
8044086
8074557
8094431
8094539
8094632
8124928
8144721
814A958
8164771
8254633
826A739
8354082
8364037
8364064
8384043
8<*3A384
845A403
8464494
8494653
0504023
8514661
8524104
8594243
862435 7
8654671
8674256
8754840
8764963
8834831
8854907
8894017
889A608
9904529
8734055
8934258
8994418
1058025
1108782
1138086

116B175
121B904
123B338
1288510
129B522
130B054
1308152
1318145
1316768
132B236
1328 748
1 35B872
138B537
140B396
140B832
1438609
1458322
145B431
1568681
169B226
170B697
1738419
176B988
178B081
1788973
1798554
1878584
192 3400
198B168
201B748
2038773
2048692
206B756
2078083
209B463
219B109
226B492
226B525
229B419
2 326134
234B495
237B27 7
248B543
254B60 3
258B085
2648512
267B135
2788761
293B897
296B250
296B410
306B349
3078724
3158039
3218372
3239457
3278751
3328093
332B488
336B780
3388283
J38B627
340P484
343 8462
345B001
354B72 7
359B899
363BB36
364B853
365B3B9
3668351
368B986
370B587
3 718544
373B684
377B455
379B003
379H953
3B56665
3868763
3888718
388B781
3918495

3918513
3998940
405B529
406B118
4238107
423B171
42 4B32 3
425B769
4298033
4318310
434b314
4348618
435B810
438B070
438B826
4388913
4438191
4448367
4458158
4458327
4478939
453B643
4548465
4558613
4608017
4628535
4718141
4728648
4748376
4768274
47882 76
4858206
486B269
488B744
489B253
489B939
490B164
4918829
4928933
5J2B479
505B516
510B811
51 38347
516B326
5228480
523B248
524B199
5268365
529B025
5348550
5408500
541B460
542B137
542B616
5428990
544B 506
545B508
545B581
5518359
5538945
558B536
5618013
5658533
5 7 1B876
572B648
574B617
577B598
57MH263
6048385
613B861
618B601
618B830
622B984
6236072
6238 921
6248337
6248870
62 58201
6288214
628B636
632B888
6338 778
6340 59 3

6358362 
6388855 
6468822 
649B398 
652B667 
6568325 
662B697 
6658017 
6768350 
676B649 
6818411 
682B675 
683B322 
6848852 
685B016 
6858257 
686B458 
6898361 
691B488 
6968627 
7038931 
710B285 
711B347 
713B412 
7178179 
7188757 
719B196 
7218919 
7218927 
7248865 
7288731 
7308553 
739B090 
7408052 
7413758 
7748086 
776B481 
776B612 
7768640 
783B528 
7838665 
787B778 
7880999 
7928474 
7950356 
797B157 
8008977 
8018067 
8018516 
802B735 
8098491 
809B683 
8108380 
8108825 
8148301 
819B834 
8218261 
822B912 
825B366 
829B203 
8348399 
8348567 
8348582 
8358875 
8368290 
837B187 
843B442 
8458519 
8458838 
845B923 
8478663 
8498530 
850B159 
8528606 
8598406 
86684d9 
8718063 
878B569 
8828024 
8868319 
8890843 
8930638 
0970469
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93"< au lieu de 85%. M. Lincoln a 
d'ailleurs mis l'accent sur cet ef­
fort particulier qui vise à protéger 
le bassin versant des rivières Ma­
gog et St-François ainsi que le lac
Magog

Déphosphatation à l’année, filtra­
tion tertiaire à lavage continu et 
utilisation de canaux d'oxydation 
aérés sont autant de procédés qui 
permettent d'assurer une telle qua­
lité de l'eau traitée En plus de dé­
polluer les eaux usées de la ville de 
Magog et celles d une partie des 
municipalités d’Omerville et du 
canton de Magog, l'usine munici­
pale reçoit et conditionne les boues 
rejetées par l'usine d épuration de 
la Dominion textile, et elle est aus­

si la seule en Estne à être équipée 
pour recevoir et traiter les boues 
de fosses septiques

Ecologistes satisfaits

Lors de son discours inaugural, 
le maire Laçasse a rappelé l'impor­
tance de l'eau à Magog “Autant 
pour des industries comme Taille- 
fer ou QuéNord que pour l'avenir 
de la Station touristique internatio­
nale Magog-Orford, Magog dépend 
de la qualité de son eau Mais nous 
devons également penser aux gens 
qui sont en aval de notre ville et qui 
profiteront le plus de la mise en 
service de l'usine d'épuration des 
eaux usées de Magog"

D’ailleurs, des représentants 
d'organismes écologiques comme 
Memphremagog Conservation Inc 
(MCI), le comité CHARMES, les 
associations de protection du lac 
Magog et de la rivière St-François 
étaient présents, et ils n'ont pas 
manque de manifester leur satis­
faction C'est ainsi que M Yvon 
Houle, président de l'association de 
protection du lac Magog, a offert à 
la ville de Magog de réaliser deux 
projets d'aménagement de la riviè­
re Magog dans le cadre du pro­
gramme Berges Neuves 

De plus, le groupe Teknika, res­
ponsable de la conception de l'usi­
ne, a soumis son projet à un con­
cours organisé par l'Association

Québécoise des techniques de l'eau 
(AQTE ) en vue de l'ootention d'un 
prix d excellence dans son domai­
ne

Dossier onéreux

M Laçasse n'a pas manqué de 
rappeler que la réalisation de l’u­
sine d épuration a été onéreuse et 
qu elle a demandé des efforts im­
portants de la part des contribua­
bles de sa ville en dépit des subven­
tions importantes reçues du gouver­
nement du Québec II a par Ta suite 
rendu hommage à son prédéces­
seur, M. Maurice Théroux qui a 
compris l'importance pour sa ville 
de mener ce dossier à Dien
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vous songez sérieusement à planifier votre retraite, lisez

I

(HHgümm.

ceci...
1 armi tous les régimes d’épargne retraite qui sont 

offerts, trouver celui qui vous convient le mieux peut s’avérer 
chose difficile. Avant de prendre une décision, consultez 
donc votre représentant Allstate pour discuter de vos besoins. 
Tout comme vos assurances, votre REÉR sera «en bonnes 
mains» avec: Allstate.

Nous vous expliquerons comment la loi de l’impôt vous 
aide à faire des économies pour l’avenir grâce aux exemp­
tions de contribution qui permettent de différer vos impôts 
jusqu’à ce que vous utilisiez vos économies. Et une fois que 
vous aurez passé en revue les divers choix, vous serez en 
mesure de prendre la décision la plus avantageuse pour vous.

Vous ne pourrez qu’apprécier les taux d’intérêt très 
compétitifs d’Allstate, sans oublier notre «clause 
d’invalidité», une option qui assure la continuité des paie­
ments de votre REER si jamais un accident ou la maladie 
vous empêchent de travailler.

Alors n’hésitez pas: voyez un représentant Allstate dès 
aujourd’hui ou appelez-nous afin de fixer un rendez-vous à 
domicile. Profitez donc du REER Allstate...sinon,vous 
risquez de manquer une occasion fort avantageuse.
SI VOUS VOULEZ QUE TOUT SOIT EN BONNES 
MAINS...FIEZ-VOUS À ALLSTATE.

Pour plus de renseignements, appelez à frais virés au
0-514-325-7229.

Allstate du Canada Compagnie d’assurance-vie. 
Allstate, Compagnie d'assurance.

/instate y*}
_______ i_________________Vous êtes en bonnes mains.
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180,000 litres de solvant déversés en Colombie-Britannique

Quatrième accident ferroviaire en 1 semaine
FORT LANGLEY, C.-B. (PC) — Un quatrième accident ferro­

viaire grave en l’espace d’une semaine est survenu samedi lorsque 
auelque 180,000 litres d’un solvant semblable au kérosène se sont 
échappés de cinq wagons-citernes, endommagés lors d’un dérail­
lement survenu près de Fort Langley, localité de la vallée du fleu­
ve Fraser, a révélé hier un porte-parole du CN, M. Al Menard.

Les wagons éventrés étaient au 
nombre des 19 citernes du convoi 
de marchandises de 86 wagons qui 
a quitté la voie samedi.

Personne n’a subi de blessures 
lors du déraillement, mais le pé­
rimètre de l’accident a été bouclé 
par la police du CN, la GRC. les 
pompiers de Langley et les respon­
sables provinciaux de l'environne­
ment

La police fédérale a toutefois fait 
savoir que la population locale ne 
courait aucun danger.

Les équipes d'urgence du CN et 
de la société Dow Chemicals sont 
parvenues à contenir le dichlorure 
d'éthvlène dans un fossé. On s’ap­
prêtait à le pomper vers des réser­
voirs d'entreposage

Le CN a fait venir une citerne 
vide de Vancouver pour transférer 
le solvant inflammable qui restait 
dans les wagons endommagés.

“Lorsque nous y serons parve­
nus. nous pourrons retirer les wa­
gons qui bloquent la voie et repren­
dre le service", a expliqué le porte- 
parole du CN.

M. Menard a par ailleurs indiqué 
que les dommages subis par les 
voies semblaient plutôt minimes, à 
première vue.

Le dichlorure d’éthylène est l’un 
des principaux ingrédients de l’an­

tigel utilisé dans les automobiles.
Samedi dernier, au moins 26 per­

sonnes avaient perdu la vie près de 
Hinton, en Alberta, alors qu’un con­
voi de marchandises formé de trois 
locomotives et de 115 wagons avait 
percuté de plein fouet un autre 
train de voyageurs de Via Rail qui 
venait en sens inverse.

Lundi, deux cheminots du CN ont 
été tués alors qu’ils réparaient la 
voie à l’aide d’une scie mécanique. 
Le bruit de l’outil les aurait proba­
blement empêchés d’entencfre le 
convoi.

L’accident de samedi était éga­
lement le second impliquant 1”?0-
céan”.

Dimanche dernier, ce train avait 
été retardé de cinq heures, à la sui­
te du déraillement des roues arriè­
re de l'une des voitures. L’incident 
était survenu à environ 80 kilomè­
tres à l'est de Québec.

Collision de Bernlères

Samedi, à Bernières, sur la rive 
sud de Québec, 42 personnes ont 
subi des blessures mineures, lors­
qu’un train de passagers Via Rail 
en partance des Maritimes est en­
tré en collision avec un convoi de 
fret du CN, stationné sur une voie 
secondaire.

3 morts dans une collision 
entre un autobus et une auto

OTTAWA (PC) - Trois per­
sonnes, dont un enfant, ont été 
tuées dans la collision entre un 
autobus Voyageur et une voiture 
survenue hier soir sur l'autorou­
te 401, à l’est de Toronto.

Selon la police, les trois victimes

prenaient place dans l’automobile 
qui roulait en sens inverse de la cir­
culation.

L’identité des victimes n’a pas 
été dévoilée.

Au moins quatre passagers de 
l’autobus, qui faisait le trajet 
Kingston-Toronto, ont subi des bles­
sures mineures lors de la collision.

En faveur des pays francophones

Le Canada investira 10 
millions $ dans un programme 
d'immunisation universelle

PARIS (PC) — Le premier 
sommet de la francophonie n’é­
tait pas encore commencé, hier, 
que déjà le Canada investissait 
$10 millions dans un programme 
d’immunisation universelle en 
faveur des pays francophones.

Le premier ministre Brian Mul- 
ronev a annoncé, hier, que le Ca­
nada investira cette somme au 
cours des cinq prochaines années, 
pour appuyer les programmes d’im­
munisation des pays en voie de dé­
veloppement membres de la fran­
cophonie entrepris et par l’UNI- 
CEF et par l’Organisation mondiale 
de la santé en 1974.

La contribution de $10 millions, 
financée par l’Agence canadienne 
de développement international 
(ACDI). permettra l’établissement 
de systèmes viables d’immunisa­
tion. d’étendre les programmes de 
vaccination existants, de réaliser 
des campagnes de promotion et de

fournir les vaccins, les équipements 
ainsi que les ressources humaines 
nécessaires.

En octobre dernier, le gouver­
nement canadien avait profité de la 
tenue de la conférence des pays du 
Commonwealth à Nassau, aux Ba­
hamas, pour investir une somme de 
$25 millions dans des programmes 
d’immunisation universelle pour les 
pays anglophones en voie ae déve­
loppement membres de cet organis­
me international

Les pays en développement du 
Commonwealth comptent plus d’un 
milliard d’habitants, contre 200 mil­
lions pour les pays de la francopho­
nie.

Selon l’UNICEF. la rougeole a 
tué à elle seule deux millions d’en­
fants en 1985, le tétanos a eu raison 
d’un million de nourrissons et la co­
queluche a fait mourir plus d’un 
demi-million de bébés. La polio­
myélite. la diphtérie et la tubercu­
lose continuent de faire des ravages 
armi la population infantile du 
iers Monde

P;T

MNQ: deux délégués nonofficiels
MONTREAL (PC) - Le mou­

vement national des Québécois a 
décidé d’envoyer deux délégués 
non-officiels au sommet francopho­
ne qui débute aujourd’hui à Paris 

Bien qu’il ne fasse pas partie de 
la délégation officielle du Québec, 
le MNQ sera présent à ses assises, 
peut-on lire dans un communiqué 
transmis hier.

Deux représentants du mouve­
ment. le président Rolland Chausse 
et le secrétaire Bruno Roy. tente­
ront d’assister à titre d’observa­
teurs aux séances d’ouverture et de 
fermeture du sommet.

De plus, ils participeront aux ma­
nifestations qui se dérouleront pa­
rallèlement à la tenue de cet évé­
nement.

Au moins cinq morts 
accidentelles au Québec

MONTREAL (PC) - Au 
moins cinq personnes ont perdu 
la vie de façon accidentelle au 
Québec ce week-end. La route a 
fait trois victimes, un homme a 
péri dans un incendie et un au­
tre est mort électrocuté.

Un homme de Thetford Mines. 
Réginald Carrier, âgé de 37 ans, est 
mort électrocuté vers 13h30 samedi 
après-midi alors qu’il travaillait à 
la mine King Beaver L’accident 
est survenu lorsque la victime pro­
cédait à l’installation d’une lame 
chauffante électrique

Un accident d’avion est survenu 
vers 12hl5 samedi à Lachenaie, au 
nord-est de Montréal. Michel Gi­
rard, âgé de 37 ans, de Lachenaie, 
et un agent de police de la CUM.

Pierre Rhéaume, âgé de 37 ans, de 
Laval, sont morts lorsque l’avion 
monomoteur de type Champion 
dans lequel ils prenaient place s’est 
écrasé sur les glaces de la rivière 
des Mille-Iles.

Un automobiliste est décédé dans 
une collision frontale avec un ca­
mion urvenue samedi vers 3h dans 
un des tunnels de l’autoroute Ville- 
Marie. au centre-ville de Montréal.

La victime, Sylvain Lacoste, âgé de 
28 ans, de Saint-Lambert s’est en­
gagé dans le tunnel en sens inverse.

Un homme de 75 ans, Edmond 
Yong. a perdu la vie vendredi soir 
dans un incendie qui a détruit plu­
sieurs logements sur la rue La Gau- 
chetière a Montréal

Les blessés, qui souffraient pour 
la plupart d'ecchymoses, de contu­
sions et de fractures, ont reçu des 
soins médicaux dans les hôpitaux 
de la région et ont tous pu être li­
bérés samedi en soirée.

La collision est survenue par 
temps brumeux, à 5h55 Selon les 
premières constatations, le 
“Océan" de Via Rail, qui se diri­
geait vers Montréal, a heurté le 
convoi du CN à 15 km à l’heure, 
après avoir passé outre à des si­
gnaux d’arrêt et franchi un aiguil­
lage fermé pour s’engager sur une 
voie simple, alors qu’il aurait dû 
rester immobile sur une portion de 
voie double

Au moment du choc, un incendie 
s’est déclaré dans le wagon-restau­
rant du “Ocean”, mais il a été ra­
pidement maîtrisé par les pompiers 
de l’endroit.

“Je suis heureuse d’être en vie”, 
a simplement déclaré Mme June 
MacDonald, de Charlottetown, qui 
a été projetée sur le sol par l’im­
pact de la collision.

Tous les voyageurs ont réussi à 
garder leur calme, a-t-elle raconté, 
exception faite d’un jeune garçon 
qui s’est mis à crier lorsque l’ac­
cident l’a tiré de son sommeil.

Une autre passagère, Anna Pitre, 
de Campbellton, au Nouveau-Bruns­
wick, a commencé par s'imaginer 
qu’il s'agissait d’un tremblement 
de terre. “Le bruit était terrible”, 
a-t-elle ajouté.

Les porte-parole des deux socié­
tés ferroviaires impliquées dans 
l’accident de Bernières n’ont pas 
voulu spéculer sur les causes de la 
collision. Des sources gouverne­
mentales ont cependant noté qu’elle 
présente des ressemblances frap­
pantes avec la catastrophe ferro­
viaire survenue le 8 février, à Hin­
ton (Alberta) et qui a fait au moins 
25 morts.

Samedi, à Bernières, 42 personnes ont subi des 
blessures mineures, lorsqu'un train de passagers 
Via Rail en partance des Maritimes est entré en 
collision avec un convoi de fret du CN, station-

(Laserphoto PC)
né sur une voie secondaire. Au moment du 
choc, un incendie s'est déclaré dans le wagon- 
restaurant du "Ocean", mais il a été rapide­
ment maîtrisé.

Commission d'accès à l'information: 
nombreuses réticences manifestées

MONTREAL (PC) — Encore un peu de 
temps et il sera vraisemblable de penser 
que tout citoyen québécois aura un accès ga­
ranti aux dossiers médical et administratif 
qui le concernent.

Si le grand public 
est prêt à recevoir une 
meilleure information, 
les organismes publics 
et para-publics chargés 
de la livrer ne manifes­
tent pas le même em­
pressement. Des fric­
tions sont même à pré­
voir, comme l’ont illus­
tré la semaine dernière 
les quatre journées 
d’audiences publiques

de la Commission d’ac­
cès à l’information au 
cours desquelles 22 
groupes et particuliers 
ont tait connaître leur 
point de vue sur la re­
conduction, au-delà 
d’octobre prochain, de 
certaines dispositions 
législatives d’exception 
contenues dans des lois 
du secteur de la santé, 
de l’éducation, des af­

faires municipales, des 
finances et du travail.

En fait, dans ce do­
maine comme dans 
plusieurs autres, l’en­
jeu peut se ramener à 
une lutte de pouvoirs 
entre ses détenteurs, 
réticents à le partager, 
et les administrés, plus 
soucieux de la qualité 
des services publics 
qu’ils reçoivent. En toi­
le de fond s'opposent 
deux droits fondamen­
taux: celui d’être bien 
informé et celui à la 
confidentialité.

Les réticences sont 
nombreuses, admet le 
président de la Com­
mission d'accès à l’in­
formation, M. Marcel 
Pépin, qui était accom­
pagné de Mmes Thé­
rèse Giroux et Caroline 
Pestieau lors des au­
diences. “C’est vrai 
dans le domaine hospi­
talier où la réaction 
instinctive des adminis­
trations est de dire, 
nous serions d’accord, 
mais ça nous oblige à 
travailler un peu. C’est 
vrai dans le domaine 
municipal. C’est moins 
vrai officiellement

Industrie pétrolière: second 
ralentissement de la décennie

CALGARY (PC) — L’industrie pétrolière ca­
nadienne s'apprête à subir son second ralentis­
sement de la présente décennie

En déclin rapide, les prix du marché interna­
tional “spot" ont entraîné les prix canadiens 
vers la marque des $25 le baril, alors que ceux-ci 
commandaient $39 avant Noel, moment de l’an­
née qui constitue l’une des périodes de pointe du 
commerce.

Alors que l’hiver est presque terminé et que 
les acheteurs de pétrole chercheront vraisembla­
blement à maintenir leur inventaire au plus bas 
niveau possible, les analystes de l’industrie pé­
trolière disent n'observer aucun indice leur per­
mettant de croire que les prix se stabiliseront 
avant l’automne au plus tôt

Cette conjoncture ne peut que laisser présager 
des ennuis pour l’industrie de l’exploration et de 
la production

Puisqu'il ne s’est écoulé qu’une année de repri­
se relativement ferme depuis la dernière réces­
sion. l’industrie canadienne ne dispose guère de 
réserves qui lui permettrait de traverser une au­
tre régression.

On ne relève aucun signe visible de panique.

mais l’ampleur et le rythme du déclin amorcé en 
décembre ont incité lès dirigeants d’entreprise à 
revoir leurs projections budgétaires de 1986. au 
chapitre des dépenses.

“Les ordinateurs son chauffés à blanc”, affir­
me M. Hans Maciej, directeur technique de l’As­
sociation canadienne de l’industrie pétrolière.

“Nous devenons de plus en plus nerveux et in­
quiets. réitère pour sa part M. Bob Andrews, di­
recteur exécutif de l'Association canadienne des 
producteurs pétroliers indépendants.

“Nous nous efforçons d’avoir l’air brave, mais 
ça commence à nous tirailler douloureusement. 
Si la situation devait se maintenir pendant en­
core deux ou trois mois, nous pourrions assister 
à un repli significatif de l’industrie”.

De leur coté, les porte-parole de l’industrie du 
forage et de l’approvisionnement ont souligné 
que Tes programmes de forage d’hiver n’ont con­
nu aucune réduction.

Selon le directeur général de l’Association ca­
nadienne des entrepreneurs en forage de puits de 
pétrole. M. Don Herring, les opérations se sont 
maintenues à un rythme supérieur à celui qu’a­
vait prévu l’organisme.

dans les ministères du 
gouvernement parce 
que leur porte-parole 
sont des fonctionnaires 
et qu’ils n’ont jamais 
contesté ce droit, qui 
vient d’être affirmé so­
lennellement par une 
loi.”

Si les médecins in­
voquent le “préjudice 
grave” pour refuser 
l’accès d un bénéficiai­
re à son dossier médi­
cal et s’opposent à la 
publication des procès- 
verbaux des comités 
internes de la profes­
sion, parce qu’ils pour­
raient servir comme 
preuve dans d’éventuel­
les poursuites au civil, 
les fonctionnaires et 
les administrations mu­
nicipales invoquent 
pour leur part le far­
deau administratif et 
financier que la me­
sure peut représenter.

Dans le domaine des 
finances toutefois, les 
dangers d’une mauvai­
se interprétation d’in­
formations jusque là 
considérées confiden­
tielles soulèvent des 
craintes justifiées, 
croit-on à la commis­
sion. Il faudrait donc 
s'attendre à un régime

d exception pour l’ins­
pecteur général des 
institutions financières.

CONFERENCE

La protecteur

NORMAND
LAROCHELLE
responsable Ou dépar­
tement des sciences â la 
polyvalente MONTCALM 
vous propose une réfle­
xion sur la formation 
scientifique au secondai­
re Après un bref exposé 
il tentera de répondre 
aux questions des pa­
rents
Cette conférence est la 
quatrième d'une série de 
six données par le per­
sonnel de lécole et or­
ganisées par le Comité 
d école

Le public est invité à 
Montcalm, mardi le 18 fé­
vrier à 20h

LaSalle espère sortir bientôt
MONTREAL (PC) — Le ministre des Travaux 

publics, M. Roch LaSalle, se remet normalement 
du quadruple pontage coronarien qu’il a subi la 
semaine derniere à l'hôpital Notre-Dame, à Mon­
tréal.

“Je pense sortir de l'hôpital cette semaine et 
retourner au ministère dans environ six semai­
nes . a confié hier M. LaSalle. Il admet que ce 
fut “tout une opération”, comme en témoigne la 
longue cicatrice qui lui traverse le sternum.

On a également dû lui prélever une veine de la 
jambe pour réaliser le pontage En tout, une opé­
ration qui a duré trois heures et demie. Une in­
tervention éprouvante bien qu'assez fréquente, et 
qui nécessite une attention particulière

Le ministre est désormais en mesure de se le­
ver et, hier après-midi, il a reçu ses enfants et 
quelques amis et partisans Un gardien fait le 
guet à sa porte une liste de visiteurs autorisé à la 
main, et assure la tranquillité de sa convalescen­
ce

M LaSalle a toujours le souffle un peu court, 
comme c’était le cas avant son opération. C’est 
justement ce problème mineur qui l'avait alerté 
il y a quelques mois. Il disputait une ronde de 
golf lorsqu'un ami médecin a remarqué qu'il 
était constamment essoufflé.

Réduire le déficit
MONTREAL (PC) — Le Conseil du patronat 

du Québec s'attend à ce que le budget fédéral du 
ministre Wilson qui doit être déposé aux Com­
munes le 26 férvier s'attaque à la réduction du 
déficit en compressant le dépenses gouvernemen­
tales et non en augmentant les taxes 

Dans un communiqué rendu public hier, le 
CPQ estime que le gouvernement fédéral doit ré­
duire le rôle de l’Etat canadien dans l’économie 
en relançant le débat sur l’universalité des pro­
grammes sociaux.

A cet effet, le conseil propose que soit rendues 
publiques les principales conclusions des travaux 
du comité Nielsen

m REUNIFICATION DE SOI 
ET DE SON ENERGIE

Série de 4 RENCONTRES-CONFERENCES
animées par

Marc et Carole Ethier
• Réalité de l'énergie
• Etre à (intérieur de soi
• Prendre possession 

de soi
• Rester à (intérieur 

de soi
15$ la conférence ou 
50$ pour la série de 4

Heure: 19h30 
564-0099

East Angus: Jeudis 
20-27 fév 6-13 mars

Bientôt Beebe 
Mme Lecours 876-2197

— Inscription sur place
CENTRE HOSPITALIER 

HOTEL-DIEU DE 
SHERBROOKE

Auditorium 555. Murray

LES MARDIS
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IBURGER KINGI■vous propose!
LE HAMBURGER A

Une vraie bonne offre. 
Un vrai bon hamburger.

Du boeuf par à 100%, 
grillé ear le feu, 

garni de ketchup, de moutarde 
et de oaraichnn*

LUNDI - MARDI
■mebcrediI
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RENCONTREZ LES 
SPÉCIALISTES DE 

L’IMPÔT
H&R Block prépare des déclarations 
d’impôt avec succès depuis 30 ans 
Ayant fait des millions de déclarations, 
nous croyons que notre service est 
même meilleur que jamais Nous:

• vous aiderons à faire des 
épargnes fiscales

• vous procurerons le plus grand 
remboursement auquel vous 
avez droit

• vous donnerons des sugges­
tions relatives à votre impôt, 
basées sur la déclaration que 
nous préparons pour vous 
cette année, que vous pouvez 
utiliser l’année prochaine

• sommes situés à un endroit 
commode

• garantissons notre travail
Fiez-vous à l'expérience de Block 
Venez nous voir ou téléphonez pour 
prendre rendez-vous aujourd’hui.

Soyez un parmi les millions 
de gens qui ont fait des 
épargnes fiscales grâce à

H&R BLOCK
LES SPÉCIALISTES DE L'IMPÔT

601 KING EST -1578 KING OUEST
9h.-21h. «amain* 9h.-17h «amedl Tél.: 567-3985

OUVERT CE SOIR AUCUN RENDEZ VOUS NECESSAIRE

PLACE
BELVEDERE Seal's

Ouvert aux heure9 des magasine.


